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RALENTIR NE COUTE RIEN

À Sillery
U n a ceident

ca coûte trop
: # •

Avec ses messages.

LE SOLEIL 
illumine 
les écrans de 
Place Laurier

• Québec, samedi 23 août 1980 ■

L'hécatombe se poursuit sur les 
routes du Québec. En dix ans, 
18,085 personnes se sont tuées 
dans des accidents de la circula­
tion. Les spécialistes sont désor­
mais capables de décrire les 
circonstances-types de l'accident 
mortel. Sur quelle sorte de chaus­
sée. à quelle heure et dans quelles 
conditions il survient. Mais pen­
dant ce temps, les politiciens 
continuent de tergiverser sur les 
moyens à prendre pour endiguer 
cette tuerie. Surtout à la veille 
d'élections générales, on semble 
réticent à proposer des moyens 
coercitifs. Jacques Oallaire fait le 
point.

le Soleil J M. Villenruve

Le gouvernement et la sécurité routière

routes
jacques
dallaire

En moyenne, toutes les 4 heures 55 minutes, 
une personne est tuée sur les routes du Québec 
et i»n dénombré un blesse toutes les 9 minutes 

Cette cadence infernale s'accentue d'année 
en année, au point que. depuis 1970. soit en dix 
uns. 18.085 personnes ont trouve la mort sur les 
routes du Québec C'est comme si la ville de 
Lévis avait etc rayée de la carte'

la-s froides statistiques d'accidents de véhi 
cules automobiles pour l'année 1979. qui seront 
rendues publiques dans quelques semaines, 
révèlent que 1.789 personnes ont connu une fin 
tragique sur les routes de la Belle Province, l'an 
dernier alors que 62,987 autres subissaient des 
blessures Par 100.000 de population, cela donne 
28 morts et 982 blessés

En 1978. on relevait 1.765 victimes de la 
route et 57.523 blessés

E.n 1980. tout laisse croire, si la tendance 
observée depuis le début de l'annee se main 
tient, que 2.000 personnes auront péri sur les 
routes du Québec et que 70,000 autres auront 
subi des blessures plus ou moins graves

Trompe-l’oeil
Depuis 1970. la population du Québec a 

augmenté de 400.000 personnes, passant de 
6.013.000 a 6.413.869. alors que le nombre de 
véhiculés en circulation s'est accru d'un million, 
soit de 2 à 3 millions.

A première vue. on serait porte à croire que 
l'augmentation du nombre de décès ou de 
blessures est proportionnelle à l'augmentation 
de la population et à l'accroissement du parc 
automobile

Mais, c'est un trompe l'oeil, car. même si le 
Quebec ne peut se targuer d'être à l’avant-garde 
au chapitre de la sécurité routière en 1980. on a 
déjà connu pire! Il suffit de rappeler les années 
de carnage 1972 et 1973. alors que 2.017 et 2.209 
automobilistes avaient perdu la vie sur les 
routes de la province.

l^irs de la publication des statistiques 
d accidents pour l'année 1973. au printemps

1974. l'ancien ministre des Transports. M 
Raymond Mailloux, avait littéralement piqué 
■ne crise, promettant de rigoureuses mesures 

d'intervention

De priorité en priorité
Au ministère des Transports, la sécurité 

routière devenait l'une des principales prio­
rités. sinon la principale

Il y eut bien une certaine accalmie durant 
les années qui suivirent, notamment en 1977. 
alors qu'on dénombra 1.556 tues et 43.812 
blessés.

Ee port obligatoire de la ceinture de 
securité, la réduction des limites de vitesse sur 
les routes à voies simples, les nombreuses 
campagnes publicitaires et bientôt l'entrée en 
scene de la Régie de l'assurance-automobile y 
furent certes pour quelque chose

Ces interventions apparurent vite comme 
des artifices, cependant, car. presque discrète­
ment. le Québec est en train de rattraper le 
terrain momentanément perdu!

Une élection et quelques années plus tard, 
le ministre des Transports. M Denis De 
Belleval, le second titulaire de ce ministère 
dans le cabinet Lévesque, après M Lucien 
Lessard, qui se voyait bien plus aux Loisirs, à la 
Chasse et à la Pêche, où il est rendu d'ailleurs, 
répété à son tour que la sécurité routière est 
l'une de ses priorités

Depuis deux ans. le système de points de 
démérité est quasi inopérant, le Bureau des 
véhicules automobiles a éprouvé tellement de 
peine à tenir les statistiques et à fonctionner 
convenablement qu'il a été mis en tutelle, 
tandis que son directeur a été muté. D'autre 
part, la Régie de l’assurance-auto a été plus 
souvent qu'autrement à couteaux tirés avec le 
ministère, au point qu'elle a pris sur elle 
d'organiser un symposium sur la gestion de la 
sécurité routière au Quebec, l'automne dernier, 
et les corps policiers, dont la Sûreté du Québec 
qui est souvent mise en cause, se plaignent de 
jouer les boucs émissaires, alors qu'ils ne 
disposent pas des outils d’intervention adé 
quats.

Ceci dit. le problème de la sécurité routière 
au Québec reste entier

La nature des accidents est identifiée 
depuis longtemps en semaine, les accidents se 
produisent surtout entre I6h et 22h. lors de 
dépassement et en fin de semaine, ils survien­
nent entre Oh et 3h du matin Dans les deux cas. 
les accidents ont lieu principalement sur une

route asphaltée à 2 voies, dont la surface est 
seche. en ligne droite, par temps clair, alors que 
la visibilité est bonne et que le véhicule ne 
présente aucun défaut apparent

Les principales causes? Toujours les mê­
mes: vitesse excessive; dépassement interdit et 
conduite en état d'ébriété.

Juin, juillet, août et septembre sont quatre 
mois propices aux accidents et c'est toujours la 
catégorie de conducteurs masculins, ehtre 15 et 
34 ans qui écope davantage. Les blessés se 
comptent en effet en plus grand nombre chez 
les passagers de sexe féminin, pour le même 
groupe d'âge.

Bizarrement, comme le révélait un sondage 
publié par la Régie de l’assurance-automobile 
en juin 1979, les Québécois craignent plus que 
tout les accidents de la route, avant les 
incendies, le cancer, les accidents de travail ou 
les agressions.

H faut dire, cependant, que ces résultats 
sont sans doute influencés par l’attitude des 
femmes qui affirment redouter davantage les 
accidents de la route que les hommes.

Choix politique?

La répression
Les intervenants en matière de sécurité 

routière, soit le ministère des Transport, celui 
de la Justice, la Régie de l'assurance- 
automobile. les représentants de corps poli­
ciers. de même que de divers organismes 
publics, qu'on a réussi â reprocher, viennent de 
se réunir à Pointe-au-Pic. pour examiner les 
méthodes d'intervention susceptibles d’être les 
plus efficaces.

Le ministre des Transports. M de Belleval 
est. pour un. partisan de la répression sévère, 
convaincu que le public est suffisamment 
éduqué.

Toutes sortes d'information ont d'ailleurs 
ete véhiculées, à l'effet, notamment, qu'une 
pluie d'amendes pourrait s'abattre à l'avenir 
sur les contrevenants, d'autant plus que le code 
de la route doit être réformé, dès cet automne 

La Régie de l'assurance-automobile a elle- 
même laissé planer une hausse des primes de 
20 pour 100. le printemps dernier, tout en 
souhaitant une clarification des amendes

Dans quelle mesure, cependant les interve­
nants pourront-ils aller de l'avant dans les 
semaines ou les mois à venir’

C'est là que se pose, dans l'immédiat le 
principal problème Car. par les temps qui 
courent, on a beau agiter tous les épouvantails 
et promettre de ne rien vouloir laisser au 
hasard, c'est le pire moment politique pour 
préconiser une réforme au niveau de la sécurité 
routière

Les députés péquistes réunis en caucus, 
viennent d'en donner un exemple, en s’opposant 
fermement à ce qu'on hausse les amendes en ce 
qui concerne le port obligatoire de la ceinture 
de sécurité. Même que les députés du PQ 
souhaiteraient que le port de la ceinture soit 
laissé à la discrétion des automobilistes.

A l'aube d'une campagne électorale, il est 
en effet plus facile de vendre des promesses 
que de promettre des amendes!

E3 il serait suicidaire pour tout gouverne­
ment de préconiser tout un train de mesures “à 
la hausse", alors que les citoyens sont convo­
qués aux urnes.

De même, que la Régie de l'assurance- 
automobile. qui tire ses revenus de l'immatricu­
lation. d'une taxe spéciale sur les ventes 
d'essence et du fonds consolidé d'indemnisa­
tion. annonce soudainement que les augmenta­
tions de prime prevues de 20 pour 100 pour le 
prochain exercice ne tiennent plus, sous prétex­
te d'une diminution des accidents pour la 
période comparable à l’an dernier, il faut en 
prendre et surtout en laisser.

La Régie appliquerait des hausses aux 
motos et aux voitures-taxis, alors que des 
diminutions suivraient pour les camions et les 
autobus, mais allez donc savoir si. plus tard cet 
automne, dans le style main de fer dans un gant 
de velours, elle ne décrétera pas une augmenta­
tion de primes pour les automobilistes, parce 
qu'un accident ça coûte trop, nonobstant ses 
revenus de placements!

Le Conseil des ministres risquerait de se 
retrouver avec un beau plat dans les mains, 
déjà qu'on ne s’entend pas tellement, semble-t- 
il. sur les moyens à prendre dans le domaine de 
la sécurité routière

Globalement, estime-t-on dans les milieux 
préoccupés par cette question, le gouvernement 
devra se décider tôt ou tard à intervenir et 
éviter les demi-mesures, comme ce fut trop 
souvent le cas par le passé, car les automobilis­
tes ne le prendront jamais au sérieux

Dans l'attente d'une volonté politique, une 
chose demeure le temps «'écoule et toutes les 4 
heures 55 minutes.
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Les syndicats indépendants, ces 
regroupements de travailleurs non 
affiliés à des centrales syndicales, 
ont pris du poil de la bête ces 
dernières années. En 1971, ils 
représentaient 8.6 pour 100 des 
effectifs syndiqués au Québec. En 
1979, la proportion passait à 17.2 
pour 100. Dans les centrales syn­
dicales, on les appelle les “jau­
nes". Qu'en est-il? Le Centre de 
recherches et de statistiques sur 
le marché du travail vient de leur 
consacrer une étude. Claude Vail- 
lancourt nous en parle.
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Les syndicats indépendants au Québec

Ceux qu’on appelle
Claude 

1 vaillancoun
Raymond Rousseau, le president du Syndi­

cat des travailleurs de l'usine Alcan, à Alma. a. 
pour ainsi dire un front de "beu" il se présente 
aux assemblées de la Federation des syndicats 
du secteur de l'aluminium (FSSA) avec un 
porte-documents placardé de sigles de la 
Confederation des syndicats nationaux (CSN). 
même si son syndicat est officiellement déclaré 
indépendant des centrales

Mais l'inverse est pratiquement impossible 
On n'ose imaginer le tumulte qu'occasionnerait 
l'entrée dans l'edifice de la CSN du président 
du syndicat de l'usine de Jonquiére qui lui. 
reste un fier porte-etendard du syndicalisme 
indépendant

Car. a la CSN comme à la CEQ et à la FTQ 
dans certains cas. les syndicats indépendants 
sont des "jaunes, des syndicats de boutiques, 
des organisations vouees aux intérêts des 
boss" " On ne mêle pas les apostats aux 

croyants

Tous des jaunes?
N’en déplaise à ces derniers, l'importance 

relative du syndicalisme indépendant a pris des 
proportions telles, ces dernières années, que le 
Centre de recherches et de statistiques sur le 
marché du travail a cru bon d'y consacrer une 
etude Celle-ci. conduite par François Delorme 
et Diane Veilleux. est particulièrement origi­
nale car pour la première fois au Québec, des 
chercheurs expliquent non seulement l'évolu­
tion quantitative du phénomène mais encore 
donnent-ils quelques éléments de réflexion sur 
leur comportement syndical.

Serait-il vrai que les syndicats indépen­
dants sont des syndicats de "jaunes"’

— "On ne peut soutenir a priori que tout 
syndicat indépendant tombe nécessairement 
dans la catégorie des syndicats dominés par 
l employeur". répond tout de go Delorme le 
rédacteur du texte “Non plus que le système 
d accréditation, rendu obligatoire en 1969 a 
réussi a éliminer les syndicats maison'

Pour définir le syndicalisme indépendant, il 
faut d'abord savoir ce qu'est une centrale 
syndicale puisque l'expression “syndicat inde 
pendant" indique que les syndicats désignés 
n entretiennent pas de lien organique et formel 
avec une centrale syndicale

Delorme va beaucoup plus loin que Gérard 
Dion dans sa définition d’une centrale syndiea 
le Tandis que le vieux routier des relations de 
travail s'en tient à une notion de représentativi­
té d'un groupement, l'agent de recherche du 
CRSMT estime qu'une centrale existe "lorsque 
ses syndicats affiliés oeuvrent dans deux ou 
plusieurs secteurs d'activité économique ou 
qu'à tout le moins la dite centrale se dote de 
corps intermédiaires pour assurer la défense 
des intérêts de ses membres autrement que par 
le seul moyen de la négociation collective"

Ainsi on dénombrerait six centrales au 
Québec La Confédération des syndicats natio 
naux (CSN), la Fédération des travailleurs du 
Québec iFTQ) la Centrale de l'enseignement du 
Quebec (CEQ) la Centrale des syndicats démo 
cratiques (CSD). la Centrale des syndicats 
canadiens (CSC) et le Congrès du travail du 
Canada(CTC)

La CEQ est considérée comme une centrale 
même si ses adherents a quelques exceptions 
près, se retrouvent dans un seul secteur "Les 
activités de la CEQ débordent le champ de la 
négociation collective pour rejoindre celui de 
l'action socio-politique et de la défense des 
intérêts politiques de ses membres,” notent les 
auteurs de la recherche

La Fraternité internationale d'Amérique 
des camionneurs, chauffeurs préposés d entre 
pots et aides, mieux connue sous 1 appellation 
"teamsters" ne constitue pas une centrale bien 
que ses effectifs soient importants et quelle 
détienne des certificats d accréditations dans 
plusieurs serteurs d activité économique Son 
action ne porte que sur les revendications à 
caractère professionnel II en est de même pour 
la Confederation des syndicats québécois dont 
LE SOLEIL mentionnait l'existence en 1978 sur 
la Cote Nord

Tous le- autres group»1- a l'exception des 
syndicats de policiers municipaux de l'Associa 
tion des policier- provinciaux du Quebec et du 
Syndicat des agents de la paix de la fonction 
publique, sont qualifies d indépendant» et font 
l'objet de la recher- he des deux spécialistes

Qui sont-ils?
En 1976 les 219 syndicat» indépendants

regroupaient 17 2 pour 100 des effectifs syndi­
ques au Quebec. En 1971. le taux de pénétration 
n'etait que de 8 6 pour 100.

Ils étaient alors 145.952. Deux ans plus tard, 
le nombre s etait encore accru: 194.827, soit 21 8 
pour 100 des effectifs syndiqués. Un nombre

aussi elevé s'explique par l’importance des 
effectifs des syndicats oeuvrant dans le secteur 
public et parapublic. Dans la fonction publique 
de juridiction québécoise, on dénombre 109.844 
salariés qui adhèrent à des syndicats indépen­
dants. C’est 56 4 pour 100 des effectifs indépen-
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Des unions menées 
par des “cheufs”

Examiner la situation du syndicalisme indé­
pendant. sou- le seul angle des chiffres, comme 
l'ont fait les auteurs du rapport publié sous 
l’égide du Centre de recherches et de statistiques 
sur le marché du travail, fait quand même fl de 
certaines réalités.

Quand toutes les organisations syndicales 
regroupées au sein de diverses centrales font bloc 
pour obtenir la satisfaction d’une revendication 
qu'elles jugent légitime et que l’un ou l’autre de 
ces syndicats indépendants négocie des condi­
tions de travail qui viennent diamétralement à 
l encontre de ces revendications, peut-on dire que 
ces syndicats ont fait office de leader du 
mouvement ouvrier.

Quelques exemples pour illustrer cette in­
quiétude. En 1975. au moment ou les travailleurs 
faisaient les frais d'une législation fédérale 
limitant les hausses salariales, le Syndicat des 
fonctionnaires provinciaux du Québec (SFTQi 
réclamait une prolongation de la durée de la 
semaine de travail pour obtenir une augmenta­
tion supérieure de salaire. Pendant ce temps, le 
patronat devant les largesses de la loi. pouvait 
augmenter considérablement ses profits. Le* 
rapports gouvernementaux ont démontré par la 
suite que la hausse du coût de la vie ne pouvait 
etre essentiellement imputée aux hausses sala­
riales accordées aux travailleurs. Pis est. la 
hausse du coût de la vie a été supérieure a 
l'augmentation des salaires

Plus récemment, la Fédération des syndicats 
du secteur de l'aluminium, sans aucun doute 
I organisation syndicale la plus militante parmi 
les organisations Indépendantes, a accepté de 
prolonger la durée de la Journée de travail de 8 a 
12 heures pour permettre à ses membres de 
bénéficier de journées de congé durant le» fins de 
semaine

En France. Il y a une année a peine, un 
emploveur a été condamné pour avoir permis t

ses employés, avec l’accord du syndicat, de 
travailler 12 heures par jour. Au moment ou l'on 
se pose de sérieuses questions sur les conséquen­
ces de l’augmentation des cadences sur la 
sécurité au travail, alors même que le gouverne­
ment prétend intervenir en faveur de la santé des 
travailleurs québécois, cette nouvelle entente ne 
risque-t-elle pas de remettre en cause certaines 
revendications élaborées depuis longtemps par 
les travailleurs’’

Pour des motifs pécuniaires, les organisa­
tions syndicales indépendantes oublient trop 
facilement les revendications de l’ensemble de la 
classe ouvrière. Vu sous l’angle corporatiste, ces 
revendications sont légitimées. Mais, dans bien 
des cas. a l'analyse, l’on se rend compte que 
derrière tout cela il y a une question de fric.

Fait curieux aussi, lorsqu'on suit de prés, le 
cheminement de toutes ces organisations, on en 
vient a l’évidence que la structure repose sur un 
seul homme

Quand Jean-I»uis llarguindeguv parle, aux 
assemblées du SFPQ. l’immense majorité des 
gens endosse son opinion même si, dans bien des 
ras. l'argumentation frise le ridicule et la 
démagogie, frétait le cas aussi à la FSSA où un 
seul mot du chef tuait tout mouvement de 
protestation. A titre d'exemple on a refusé, au 
dernier congrès, d'aider le» travailleurs en lutte 
parce que le mot “en lutte" identifie les groupes 
de gauche.

Que ce soit à la FSSA ou bien au SFPQ, — et 
l’on pourrait citer bien d’autres cas — l'on se 
rend compte que l'exercice du pouvoir rend les 
assemblées syndicales fort étranges.

A la toute fin. l'on se demande si c'est le 
palron nu le président du syndicat qui domine les 
travailleurs A moins que ce ne soit tout 
simplement le» deux

jaunes
dants Dans le secteur public de competence 
fédérale, ils sont 4.474

Dans le secteur privé, un peu moins du tiers 
(31 pour 100) des syndiqués "indépendants" 
oeuvrent dans la construction. Les autres 
groupes importants sont la Fédération des 
syndicats du secteur de l’aluminium (8.945). la 
Fédération des travailleurs forestiers du Qué­
bec (FTFQ) liée à l'Union des producteurs 
agricoles (4,500 membres). l'Union canadienne 
des travailleurs en communication (4.826 sala­
riés) et le Bureau de service syndical (2.474). 
l'ancienne Fédération canadienne des associa­
tions indépendantes (FCAI)

Au niveau public, rappelons l'existence du 
Syndicat des fonctionnaires provinciaux du 
Québec (37.875), le Cartel des organismes 
professionnels de la santé (22.192). l’Association 
provinciale des enseignants protestants du 
Québec et l'Association provinciale des ensei­
gnants catholiques (11.183)

Dans les secteurs public et privé de 
competence federale les associations les plus 
importantes sont l'Association canadienne des 
employés de téléphoné (7.000). le Syndicat des 
communications Canada (3.200) et l'Institut 
professionnel de la fonction publique du Cana 
da (2.334)

Il y a quelques années, beaucoup de ces 
syndicats adhéraient à une centrale On n’a qu'à 
se rappeler le cas des fonctionnaires provin­
ciaux et des gars de l'Alcan

Les travaux menés par les recherchistes 
indiquent que 69 pour 100 des syndicats 
indépendants actuels se sont formes à partir de 
1970

La CSN a été. de toutes les centrales, celle 
qui a perdu le plus de membres, entre 1970 et 
1977. au profit des syndicats indépendants 
Durant ces sept années, elle a été délestée de 
71.262 adhérents alors que la FTQ n'en a perdu 
que 479 et la CSD 57 Comment expliquer cela’ 

Il y a les raisons connues: les rentrées de 
fonds des gros syndicats permettent à ces 
derniers de se doter de leurs propres services, 
la scission de 1972 et la création de la CSD. les 
hausses de cotisation au fonds de défense 
professionnelle de la CSN. les tensions entre les 
tètes dirigeantes et la base plus encline au 
conservatisme, les conflits de juridiction etc 

Il convient de souligner un autre facteur 
expliquant la faible saignée à la FTQ les 
sections locales des unions nationales ou 
internationales sont régies par des chartes 
octroyées par les unions comme telles Or. le 
retrait de cette charte à la section locale, suite à 
une expulsion ou à une désaffiliation dos 
cadres de l'Union, remet en question la vie du 
syndicat local, autant au chapitre de l'accrédita­
tion proprement dite que de l'application de la 
convention collective A l'opposé, les syndicats 
affiliés à la CSN peuvent se doter de leur 
propre constitution et ils constituent des unités 
autonomes sur le plan juridique Cette situation 
rend donc la demarche beaucoup plus difficile 
à la FTQ

Un militantisme à la hausse
Quant à l'action syndicale menée par ces 

organisation» on peut la mesurer en comptabi 
lisant le nombi de grèves déclenchées par ces 
syndicats, le nombre de jours / personnes de 
travail perdus et le nombre de griefs logés au 
cours des dernières années

Depuis 1970. on perçoit une nette accentua­
tion du nombre de grèves déclenchées par les 
syndicats indépendants et avec une forte 
augmentation en 1977 et en 1978

En 1970. il y eut seulement 8 grèves 
affectant 541 salariés En 1977. 8.242 travailleurs 
ont été impliqués dans 25 conflits et en 1978 ce 
nombre passait j) 59.719 pour 31 grèves Pour les 
memes années, le nombre de jours/personnes 
perdues a été de 6.000. 96 000 et 91.000 Un 
simple procédé mathématique permet alors de 
mesurer le degré de militantisme (jours / 
personnes perdus divisés par le nombre de 
grévistes)

Dans les syndicats indépendants, le taux de 
militantisme varie rie 0.2 a 6.5 sur sept années 
de regard Cher les affiliés, il va de 0.7 à 4,7 En 
moyenne le taux est de 3,09 chez les affiliés à 
1.71 chez les indépendants On constate donc un 
militantisme accru chez les affiliés

Quant au rythme de croissance du nombre 
de griefs, on constate une évolution compa 
râble, toutes proportions gardées, entres les 
affiliés et les indépendants

L'étude ne permet pas l'affirmation selon 
laquelle les syndicats indépendants sont tous 
des syndicats de "jaunes". Elle laisse claire­
ment savoir que. dans certains serteurs. notain 
ment dans l'aluminium, le degré de combativité 
est assez elevé (deux longues grèves en sept 
ans)

Cela aide à comprendre le mouvement 
syndical au Quélier

I f
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La population prend de l'âge. En 
1951, les personnes âgées de plus 
de 65 ans représentaient 5.7 pour 
100 de la population globale du 
Québec. Au début du siècle pro­
chain, elles feront passer la pro­
portion à près de 12 pour 100. En 
dépit des efforts de la collectivité 
pour leur garantir une vieillesse 
décente, plusieurs citoyens âgés 
vivent encore sous le seuil de la 
pauvreté. Cette semaine, le minis­
tre d'Etat au Développement so­
cial, M. Pierre Marois, a rendu 
publique l'étude d'un groupe de 
travail dans laquelle sont posés 
les jalons d’une politique québé­
coise pour venir en aide aux 
citoyens âgés les plus démunis. 
Roger Bellefeuille analyse le docu­
ment.

Ainsi, en 1975. le revenu de 162.610 familles 
dont le chef avait plus de 65 ans s'établissait à 
$8.836. soit un écart de 42 pour 100 par rapport 
au revenu moyen de l'ensemble des familles 
($15.135).

Quant aux personnes seules de cet âge 
(222.260), c'est-à-dire vivant hors famille, leur 
revenu ($3.652) était de 35 pour 100 inférieur au 
revenu moyen de l'ensemble des personnes 
dans cette condition, c'est-à-dire hors famille.

1971 1977
Part des dépenses de santé allant aux per­
sonnes âgées 21,6% 27.3%

Dépenses per capita (65 ans et moins) — $246
(65 ans et plus) — $1,068

Importance de l'assurance-santé dans les 
dépenses totales de santé (65 ans et moins) 21%

(65 ans et plus) — 14%

Importance de l'assurance-hospitalisation 
dans les dépenses totales de santé

(65 ans et moins) 
(65 ans et plus)

Taux d'hospitalisation* (65 ans et moins) 
(65 ans et plus)

11,9%
24,0%

Centre hospitalier de soins de courte durée

Journées d'hospitalisation consacrées aux 
personnes âgées en pourcentage

Durée du séjour 

Centre hospitalier de soins prolongés

(65 ans et moins) 
(65 ans et plus)

Journées d hospitalisation consacrées aux 
personnes âgées en pourcentage

Durée du séjour

21.6%

18.76 jours

76,3%

69%
86%

11.6%
23.4%

26.0%

8,4 jours 
17,0 jours

76,7%

(65 ans et moins) 129,7 jours 147,5 jours
(65 ans et plus) 231.1 jours 266,2 jours

* Il s'agit du nombre de personnes hospitalisées en pourcentage du nombre total de 
personnes.

Par ailleurs, les données disponibles au 
moment de la préparation de cette étude 
indiquaient, pour l'année 1976. que 56.609 
ménages âges de 65 ans et plus disposaient d'un 
revenu inférieur au seuil de pauvreté calculé 
par Statistique Canada, soit 31.035 personnes 
seules et 25.574 couples.

Or. en 1975. le seuil de pauvreté mesuré par 
l'organisme fédéral était de $3.481 pour la 
personne seule et de $5.046 pour un couple. Ces 
seuils sont indexés selon l'indice du coût de la 
vie.

Les coûts de la santé
Le vieillissement de la population imprime 

un alourdissement marque des dépenses publi­
ques du chapitre des soins et des services de 
santé Ce phénomène est au coeur des préoccu­
pations des pays occidentaux à cet égard Le 
Quebec n'y échappe pas. d'autant plus que le 
caractère institutionnel des services y est 
encore très marque

L'état de santé s'émousse avec l'âge et les 
statistiques sont éloquentes à cet égard

En 1977. les dépenses per capita à ce 
chapitre étaient de $1068 pour les personnes 
âgées comparativement a $246. pour les gens 
âgés de moins de 65 ans.

Au seul plan de l'assurance-maladie. au 
cours de la même année. 27 pour 100 des 
dépenses furent consacrées aux citoyens âgés 
qui ne représentaient pourtant que 8 pour 100 
de la population globale. Le tableau ci-contre 
donne une bonne idée du phénomène

D’autres voies
Comme d'autres, le gouvernement québé­

cois réalise que le contexte économique des 
années 80 sera difficile, que la croissance des 
dépenses publiques devra nécessairement être 
plus lente que lors de la dernière décennie 
mais que la satisfaction des besoins d'une 
population de plus en plus vieillissante nécessi­
tera des ressources accrues

L'orientation de l'action de l'Etat semble 
vouloir viser prioritairement les éléments les 
plus démunis financièrement de la population 
âgée. Dans un premier temps, cette aide accrue 
prendra la forme d’une allocation-logement à 
l'intention de ceux qui consacrent plus de 30 
pour 100 de leur revenu aux frais d'habitation 
jusqu'à un maximum prédéterminé.

Une autre voie sera de s'écarter de plus en 
plus des ressources institutionnelles courantes 
ou tout au moins de retarder le plus possible le 
recours à de tels services tant que l'autonomie 
de la personne s'y prête. Ce qui impliquera la 
mise en place de plus en plus accentuée de 
services d'aide à domicile.

Il encouragera d'autre part les personnes 
âgées a développer elles-mêmes et pour elles 
mêmes des services d'entraide collés le plus 
possible au milieu naturel de vie pour favoriser 
le maintien dans ce milieu d'appartenance

Pour les auteurs du rapport cette prise en 
charge dans l'optique du aide-toi d'abord 
toi-meme est l'approche probablement "la plus 
fondamentale".

Par contre, le rapport esquive à toutes fins 
utiles toute la problématique des régimes 
prives de retraite sous prétexte qu'un grand 
nombre deludes et d'analyses sont apparues au 
cours des ans sur la question, sans pourtant 
d amélioration sensible II reconnaît cependant 
qu'un bilan s'impose en vue d'apporter les 
correctifs necessaires.

Dans quelques jours, a Quebec, près d'un 
millier de participants, dont plusieurs sommités 
internationales, se pencheront à leur tour sur 
les problèmes du vieillissement dans le cadre 
de la neuvième conference internationale de 
gérontologie sociale

roger
bellefeuille

La vieillesse devrait être une étape de la vie 
comme les autres

C'est tout au moins ce que soutient l'étude 
d'un groupe de travail rendu publique jeudi par 
le ministre d'Etat au Développement social. M 
Pierre Marois.

Le document pose les grands jalons d une 
politique québécoise pour venir en aide aux 
citoyens âgés les plus démunis financièrement

Toutefois, si les auteurs du rapport s'accor 
dent pour dire que ce versant de l’existence ne 
devrait connaître aucune aspérité trop vive, que 
ce cycle de la vie devrait s'enclencher sans 
rupture brutale avec la période dite active, 
dans un elan de continuité, les constats qu'ils 
posent du meme coup laissent apparaître une 
réalité tout autre Du moins pour une bonne 
partie de la population ainée. Car pour ces 
citoyens, l'âge de la retraite, la vieillesse, n’est 
pas une étape de la vie comme les autres. C'est 
la dure réalité faite de moyens financiers 
dramatiquement réduits, d'un sentiment d'ex­
clusion du courant même de la vie. de longues 
heures de solitude aggravées trop souvent par 
une maladie chronique

Un sort que pourrait connaître un nombre 
de plus en plus élevé de citoyens, à moins'que 
la société ne donne les coups de barre 
nécessaires si elle ne veut ployer sous le 
fardeau croissant de son propre vieillissement

Un boom
L'étude a ce mérite de présenter, une fois 

de plus, dans une perspective d'ensemble, la 
réalité du troisième âge telle qu'elle se pose 
aujourd'hui et avec les tendances qui s'amor­
cent.

Un fait est ineluctable. La population prend 
de l'âge Alors qu'en 1951. les citoyens âgés de 
65 et plus (232.000) représentaient 5 7 pour 100 
de la population globale de la province. Us 
devraient toucher au debut du siècle prochain 
un pourcentage de près de 12 pour 100 C'est le 
lot des pays industrialisés où l espérancc de vie, 
avec de meilleures conditions d'hygiène entre 
autres facteurs, s'allonge En 1977, ce pourcen­
tage était de 13.1 pour 100 en Suède, de 14 pour 
100 en Norvège et en France, de 14 9 pour 100 en 
Allemagne de l'Ouest et au Royaume-Uni. de 
15 1 pour 100 en Autriche et même de 16 pour 
100 en Allemagne de l’Est

On ne peut dire que la collectivité ne fait 
pas sa part pour ces citoyens âgés En 1979. au 
Quebec, l'ensemble des programmes d'aide 
financière et des divers services qui leur 
étaient consacrés a représenté des crédits 
globaux de près de $2 5 milliards Soit plus du 
tiers du coût global de tous les programmes de 
transferts qu'ils soient de sources fédérales ou 
provinciales.

En 1985. sans tenir compte de l inflation. 
mais pour donner les memes serv ices qu aujour- 
d'hui à une clientèle devenue plus nombreuse, 
les credits requis pourraient atteindre les trois 
milliards

Pourtant, en dépit de cet effort collectif, bon 
nombre de citoyens âges vivent encore sous le 
seuil de pauvreté ou a la limite

Des indices
Bourré de statistiques, le rapport trace le 

profil economique des citoyens âgés. Mais 
comme tout document de cette nature, les 
chiffres ne rendent pas compte des drames 
humains qu'ils sous-tendent

L’Etat et les personnes âgées

Payer le prix de la decence
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Les baleines sont encore au rendez-vous
par Marianne Auger-Gagnon

(collaboration spéciale)
Sur le quai de Trois-Pistoles. 

quelque 135 excursionnistes scru­
tent I’honzon d'un oeil inquiet Le 
fleuve Saint-Laurent est mena­
çant le ciel bas et larmoyant A 
bord du “Goblet d’argent" qui part 
à la poursuite des baleines, l'en­
thousiasme finit par prendre le 
pas sur le scepticisme Malgré la 
houle et le vent froid, chacun 
scrute le large dans l'espoir de 
voir le plus petit signe de la 
presence d’une baleine

David Sergent de la Station 
de biologie arctique de 
Sainte-Anne-de-Bellevue. juche 
sur le toit de la timonerie, armé de 
jumelles, est le premier à aperce­
voir un "souffle", ce puissant jet 
d'eau vertical qu'envoie la baleine 
qui respire.

Par une chance extraordinai­
re. le menu de la journée commen­
ce par la plus grosse des baleines 
qui visitent le fleuve, la baleine 
bleue, plus précisément le rorqual 
bleu qui peut atteindre jusqu'à 30 
mètres de longueur II est facile­
ment reconnaissable car contrai­
rement aux autres rorquals, au 
moment de plonger pour s'alimen­
ter en profondeur, sa queue reste 
quelques secondes à la verticale 
de l'eau II est salué sur le bateau 
par un énorme "Oh" et un carabi- 
nage de déclics photographiques

Ur>e “soupière de baleines
Pour 13 deuxième annee. la 

Société linnéenne de Quebec or­
ganise des "safaris aux baleines" 
quatre l'an dernier, trois cette 
année. Chaque excursion est une 
surprise; car même si l'estuaire du 
Saint-Laurent est le seul endroit 
au monde où il soit possible de 
rencontrer en quelques heures 
autant d'espèces différentes de

cétacés, il est impossible de savoir 
lequel de ces animaux aura la 
générosité de se faire admirer

A part le rorqual bleu, le 
fleuve est fréquenté régulière^ 
ment par des rorquals communs, 
des petits rorquals, des baleines à 
bosse, des épaulards (baleines 
tueuses), des globicéphales, des 
belugas (marsouins blancs) et des 
marsouins communs
Les marsouins Mânes

La population de bélugas du 
Saint-Laurent est la seule à vivre à 
cette latitude Elle est évaluée à 
environ 350 animaux actuelle­
ment Alors qu'ils devaient être 
beaucoup plus nombreux, il était 
courant dans le temps de voir des 
belugas venir jusqu'à la hauteur 
de Québec Leur nombre a forte­
ment diminué principalement à 
cause de la chasse

Il y a eu quelques recherches 
effectuées sur ces gracieux mam­
mifères. On sait que les petits 
naissent après 16 mois de gesta­
tion et qu’il faut à la mère, des 
conditions dé température très 
précises pour qu’elle mette bas II 
se pourrait que l'aménagement 
hydro-électrique de certaines ri­
vières ait entraîné des change­
ments dans les sites habituels de 
mise bas Après avoir accouché, la 
mère allaite son petit pendant 3 
ans Comme dit le Dr Sergent» ces 
mammifères ressemblent beau­
coup à l'homme en ce sens qu'il 
faut longtemps au petit beluga 
pour grandir et devenir autonome 
en acquérant les comportements 
sociaux propres à son espèce 
Actuellement le gouvernement fé­
déral fait faire une etude pour 
évaluer l'impact de la circulation 
des petits bateaux sur la vie des 
belugas.
Pas n'importe ou

Les baleines ne viennent pas

n’importe où. i n'importe quand 
dans le fleuve A part des mar­
souins qui y restent toute l'année, 
elles viennent vers la fin de l'eté, 
soit, pour certaines espèces, pour 
la saison des amours, soit simple­
ment parce que le Saint-Laurent 
est un bon garde-manger.

L'arrivee des eaux du Sague­
nay et le mouvement des eaux le 
long de la rive nord à cause de la 
forme même du fond du lit du 
fleuve amènent à cet endroit des 
eaux très riches en éléments nu­
tritifs et donc en plantules. en 
petits crustacés et en poissons 
dont se nourrissent les baleines

La baleine bleue peut avaler 
en une seule "bolée" jusqu'à 70 
tonnes d'eau qu’elle filtre ensuite 
à travers ses fanons, pour en 
garder la nourriture. Pour elle, la 
période de gestation n’est que de 
12 mois car il faut que le balei­
neau soit sevré et capable de se 
nourrir seul au moment où les 
eaux sont les plus riches, c'est-à- 
dire en été.

Il est bien connu que les 
rorquals et les marsouins s'orien­
tent au moyen d'un système appa­
renté à celui du sonar des ba­
teaux. Tout bateau circulant ou 
utilisant son propre sonar dans 
leur entourage vient perturber 
leur système d’orientation au 
point parfois de l’endommager, ce 
qui pourrait être une explication 
au phénomène des échouages en 
groupe de baleines, qui se produi­
sent assez régulièrement.

Par contre, il ne semble pas 
que la circulation dans l'estuaire 
soit dense au point d'affecter ces 
animaux. Il ne semble pas. non 
plus, que le nombre de cétacés 
dans le fleuve soit gênant pour la 
circulation maritime. Mais les na­
vigateurs sont prudents, une colli­
sion avec une baleine ne se fait 
pas sans “casser du bois”!

Pour une fois, les prévisions 
météorologiques ont ete exactes, 
le soleil s’est dégage des nuages et 
c’est dans un fleuve tout lisse 
qu’on a pu admirer, en fin d’après- 
midi, le ballet des belugas; trio, 
pas de deux. solo... et encore 
plusieurs passages de rorquals 
communs

Les baleines ne sont pas chas- ’ 
sees dans le fleuve Elles y sont à 
l'abri et parce qu’une grande 
partie de leur comportement est 
encore une énigme, elles éveillent 
de plus en plus l'intérêt des 
naturalistes La Société linnéenne

de Québec utilise les revenus de 
ces excursions pour aider des 
chercheurs qui tentent d'en savoir 
un peu plus sur ces cétacés dont 
une des espèces, la baleine bleue, 
est le plus gros animal que la 
terre a jamais porté .. bien plus 
que n'importe quel dinosaure

Les oiseaux

Mais le spectacle de cette 
balade de quelque 100 kilomètres 
sur le fleuve n'est pas uniquement 
dans l'eau Un grand nombre 
d’oiseaux suivent les bateaux ou 
se reposent sur les bancs d’algues

poussées à la dérive 11 a été 
possible d’identifier, entre autres, 
des goélands argentés et leurs 
petits” qui sont en fait plus gros 

que les adultes mais dont les 
plumes sont encore brunes, des 
mouettes tridectyles, des sternes à 
la longue queue fine, des huards à 
collier qui disparaissent en pion 
gee. des fous de bassan. des 
cormorans et des busards des 
marais.

En tout cas, beau temps, mau 
vais temps, entre Pointe-au-Sable 
Tadoussac et Trois-Pistoles. il y a 
de quoi passionner plus d'un 
amoureux de la nature
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Chaque annee, des centaines de Québécois se rendent dans lembouchure du Saguenay pour aller 
observer les baleines.

Nouveau système 
pour programmer 
les ordinateurs 
plus rapidement

Une innovation de l’université 
Laval en informatique sera diffusée 
par une entreprise privée de Sainte- 
Foy M. Gilles Kirouac. président de 
‘Systèmes informatiques Myriades 
utée" et M Jacques Desaultels, vice- 
recteur a l'enseignement et a la 
recherche a l'université Laval, ont 
signe, jeudi, une entente en vue de la 
commercialisation d'un module ogi- 
ciel d'interprétation du langage APL 
En d'autres termes, suite aux travaux 
de M Louis Robichaud. du Centre de 
traitement de 1 information de l'uni­
versité Laval, on a mis au point un 
système qui accéléré la programma­
tion des ordinateurs Ce système est 
également puissant de sorte qu'on 
peut employer des ordinateurs moins 
gros pour accomplir la même tâche
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Faire de l’électricité 
avec de l’eau salée

Les Suédois sont reconnus pour 
leur esprit inventif. Un groupe de 
chercheurs de l'université de Gothen- 
berg. dans l’ouest de la Suède, tente 
présentement la mise au point de 
stations génératrices d'électricité a 
partir de l'eau salée II s'agit de 
dispositifs dont le fonctionnement 
repose sur le principe suivant si une 
membrane est plcée entre 1 eau salée 
et l'eau douce, il se fait des échanges 
d’ions a travers la membrane il s'agit

de capter ces charges d'ions par des 
fils Une station électrique saline 
capable de générer 200 mégawatts 
sera mise à l'essai quand les travaux 
en laboratoire auront été terminés 
Les Suédois travaillent aussi à une 
bouée flottante génératrice d’électn- 
cité Le mouvement des vagues agite 
une génératrice le long d’une tige 
magnétique. Il s'agit de capter l'élec­
tricité Les Japonais font de nom­
breux travaux dans ce domaine

Des avions de la NASA 
foncent dans les orages 
pour étudier les éclairs

L éclair est la manifestation lu­
mineuse qui accompagne une de- 
charge brusque d électricité atmos­
phérique Cette décharge peut jaillir 
d'un nuage ou se produire au sein 
d'un nuage et parfois aussi jaillir 
d'édifices élevés ou de montagne La 
NASA a décidé d étudier les éclairs 
en équipant un jet F 1Q6B d'instru­
ments de mesure L’avion fonce alors 
dans un orage pour étudier les 
éclairs comme ce fut le cas en juin 
On a découvert que l'éclair frappe a 
un endroit non seulement une fois 
mais deux, et trois fois au même

endroit
On a aussi découvert que le 

champ électrique d'un éclair est plus 
grand qu anticipé Jusqu'ici, les ex­
périences sur les éclairs étaient 
menées au sol On s'intéresse aux 
eclairs pour assurer une meilleure 
sécurité aux avions Les nouveaux 
avions deviennent plus vulnérables à 
cau^e des nombreux computers qui 
sy trouvent et qui fonctionnent à 
basse énergie tun demi-volt). Ces 
appareils pourraient, être perturbés 
par ces grandes décharges atmosphé­
riques

Les professeurs de science 
du Québec se réunissent
en congrès à

Iza formation scientifique et la 
qualité de la vie' figure au centre 
des discussion1 du 15«- rongr*' an­
nuel de l'Association d«-< professeurs 
de sciences du Quebec qui se réuni­
ront a Rimouski les 16 17 et 18
octobre, a la polyvalente Paul- 
Hubert

Le president du congres Gaétan 
Richard affirme qu une préparation 
scientifique élémentaire est d<- mise, 
voire essentielle pour faire face aux 
changements de la vie actuelle 
Quand on veut affronter la vie ira-

Rimouski
derr>e e* partir iper a l'amélioration 
rj« > conditions de vie, on doit tout 
mettre en oeuvre pour faciliter une 
«•duration scientifique adéquate"

Dr • excursions sont prévues a 
une usine de sciage, à CJBR, â 
1 herbier de M Ernest Lepage qui 
peut se r«-clamer de la description de 
152 plantes nouvelles sur les 35000 
de sa collection a l'Institut maritime 
du Quebec, a la tourbière de 
Pointe au pere ainsi qu'un voyage en 
mer et la visite des laboratoires de 
I INRS

Selon le capitaine Thomas Pullen, nos brise-glaces devraient être 
à l'aise dans des glaces de 10 pieds d’épaisseur

fureur
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Les brise-glaces 
canadiens ne sont 
pas assez puissants

Le capitaine Thomas C Pullen, 
expert-conseil en navigation arcti­
que, estime que les pétroliers brise- 
glaces seront de beaucoup supé­
rieurs aux brise-glaces présentement 
en usage à la Garde-Côtiere cana­
dienne A son avis, il faudrait des 
navires brise-glaces capables d'étre à 
l'aise dans des glaces de 10 pieds 
d'épaisseur et le gouvernement fédé­
ral ne fait pas assez pour l'Arctique 
canadien

Pullen a dit que le premier 
navire à emprunter le Passage du 
nord-ouest a été norvégien; c’est un 
bâtiment russe qui s'est rendu le 
premier au Pôle nord Les sous- 
marins nucléaires croisent dans les 
eaux canadiennes et ils sont étran­
gers

Selon le capitaine Pullen qui a agi 
comme conseiller en navigation dans 
les glaces lors du voyage du pétrolier 
américain Manhattan, les pétroliers 
géants vont souleverdes questions 
sur la juridiction canadienne et la 
souveraineté du Passage du nord- 
ouest
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L’industrie canadienne des pêches fait 
face à une situation très difficile

Bernard Blais.
Le Soleil. Rjvnald Lavoie

nombreux conflits..."

par Florent PLANTE
L'industrie canadien­

ne des pèches fait pré­
sentement face à une 
situation très difficile, 
même si, a long terme, 
l'avenir est prometteur 
dans ce secteur milliar­
daire de l’activité éco­
nomique canadienne

C'est ce qu’a déclaré 
hier, au SOLEIL, le pré­
sident du conseil d'ad­
ministration du Conseil 
canadien des pêcheries, 
M Bernard Blais, quel­
ques heures seulement 
avant que celui-ci ne 
quitte Québec pour une 
tournee de plusieurs 
jours dans les divers 
centres de pèche de la 
côte ouest du Canada.

M. Blais a donné en 
exemple les nombreux

conflits qui ont paraly­
sé tour à tour le secteur 
des pêcheries des iles 
de la Madeleine, de 
Ile-du-Prinee-Edouard, 
de la Gaspésie. et main­
tenant de Terre-Neuve, 
sans oublier les problè­
mes majeurs auxquels 
font présentement face 
les pêcheries européen­
nes, particulièrement 
en France.

Ce secteur d'activités, 
comme les autres, est 
intimement lié aux con­
traintes internationales 
de l'offre et de la de­
mande, de telle sorte 
que la marge de ma­
noeuvre des industriels 
de la pèche est parfois 
inexistante

Reprenant l'exemple

de Terre-Neuve, où 
sévit présentement la 
pire grève de l’histoire 
des pêcheries de cette 
province, M Blais croit 
que les demandes des 
pécheurs, alliées aux 
surplus d’inventaires, 
particulièrement chez 
les acheteurs et les 
grossistes américains, 
laissent tellement peu 
de marge que le conflit 
risque de durer encore 
plusieurs semaines.

Cette province ex­
porte presque toute sa 
production sur le mar­
ché américain et 
compte tenu du volume 
que représente les im­
portât ions terre- 
neuviennes, on peut 
prévoir un règlement 
du conflit dès que la

Peckford se trompe, selon le 
Conseil canadien des pêcheries

par Florent PLANTE
Le Conseil canadien 

des pêcheries croit que 
le premier ministre de 
Terre-Neuve. M Brian 
Peckford. fait fausse 
route lorsque dans le 
dossier de la révision 
constitutionnelle cana­
dienne. il exige rien de 
moins que l’exclusivité 
de la juridiction des 
pêcheries au profit des 
provinces.

C'est ce qu'a declare 
hier, au SOLEIL. M 
Bernard Blais, prési­
dent du conseil d'admi­
nistration de cet in­
fluent organisme re­
groupant les industriels 
canadiens de la pèche 
et connu ailleurs au 
pays sous le nom de 
"Fisheries Council of 
Canada"

M Blais a dit que l'an

dernier, lors du bref 
séjour au pouvoir des 
conservateurs, le Con­
seil canadien des pê­
cheries a clairement 
établi ses couleurs à ce 
sujet dans un mémoire 
présenté au ministre 
des Pêcheries d'alors. 
M James McGrath, et 
qu'incessamment. une 
démarche semblable 
renouvellera cette posi­
tion auprès de l'actuel 
ministre fédéral. M Ro­
méo Leblanc

L industrie canadien­
ne de la pèche estime 
que le fédéral doit ab­
solument conserver l'ul­
time juridiction sur les 
pêcheries à cause du 
caractère migratoire de 
la ressource et de l’in­
terdépendance qui en 
résulte

Advenant un transfert 
du fédéral aux provin­
ces, M Blais explique 
que dès lors surgiront 
deux sources majeures 
de conflits, particuliè­
rement dans les discus­
sions et les accords de 
pèche sur la scène in­
ternationale. mais aussi 
dans le partage inter­
provincial de la res­
source

Ce partage est déjà 
difficile à obtenir dans 
le contexte actuel, où le 
ministre fédéral 
tranche les questions 
litigieuses lorsque les 
provinces ne s'enten­
dent pas. M Blais ne 
voit donc pas comment 
un comité formé de re­
présentants de cinq ou 
six gouvernements aux 
intérêts souvent diver­

gents ferait l'unanimité
D’ailleurs, M Blais 

reconnaît que la posi­
tion courageuse de M 
Peckford fait couler 
beaucoup d'encre, mais 
qu’elle est plus ou 
moins supportée par les 
autres provinces.

Par contre, selon M. 
Blais, le fédéral doit 
convenir que la structu­
re actuelle laisse peu 
de place à la participa­
tion ainsi qu’à la con­
sultation réelle avec les 
provinces. "Actuelle­
ment. le ministère fédé­
ral des Pêches et des 
Océans ainsi que son 
ministre agissent trop 
souvent de façon unila­
térale. voire discrétion­
naire", estime le prési­
dent du conseil d’admi­
nistration du Conseil

canadien des pêcheries
M. Blais, président et 

directeur général de 
Primonor Inc., entrepri­
se québécoise qui opè­
re la seule usine de 
transformation des pro­
duits de la mer sur la 
Basse Côte-Nord, à La 
Tabatière, a quitté Qué­
bec hier, pour une tour­
née de plusieurs jours 
en Colombie- 

Britannique, où il visi­
tera les principaux cen­
tres de pèche du ver­
sant pacifique

Le Conseil canadien 
des pêcheries regroupe 
la plupart des indus­
triels de la capture du 
poisson, de la transfor­
mation en usine et de la 
distribution des pro­
duits de la mer au 
Canada.

Les contribuables à leur compte 
peuvent parfois déduire certains 
frais relatifs à leur formation

marcel taoutin
votre
argent

Q. — Je travaille à 
mon compte et je songe à 
suivre des cours de for­
mation. Puis-je savoir si 
je pourrai déduire cer­
taines dépenses reliées à 
mes cours, notamment 
les frais de déplacement, 
de repas et de logement? 
la durée des cours a-t- 
elle un rapport avec l'ad- 
missihlité des frais en­
gagés’ y r

K. — En regie généra­
le. les frais de forma­
tion sont considérés 
comme des dépenses en 
immobilisations ou des 
frais personnels et ils 
ne sont pas déductibles 
en vertu de la loi de 
l'impôt

Cependant. Revenu 
Canada. Impôt recon­
naît que les contribua 
blés ont besoin d une 
certaine formation pour 
mettre a jour leurs corn 
potences, leurs connais­
sances professionnelles 
ou leur connaissance 
des affaires et il est 
disposé a permettre aux 
contribuables établis a 
leur propre compte de 
déduire les frais de for 
mation comme ayant 
été engagés en vue de 
tirer un revenu d'entre 
prise dans certaines 
circonstances, pourvu, 
évidemment, que ces 
frais soient raisonna­
bles

Un récent bulletin 
d'interprétation de Re 
venu Canada, Impôt ex 
plique quand, de l’avis 
du ministère du Revenu 
national, les contribua 
blés qui travaillent à 
leur propre compte 
peuvent déduire les de 
penses reliées n leur 
formation (autres que 
les frais de scolarité)

Il s'agit d’abord de 
déterminer si le cours 
de formation a pour but 
d'acquérir une nouvelle 
compétence ou simple 
ment de conserver, de 
mettre a jour ou d amé 
liorer une competence 
déjà acquise #

Etant donné qu’une 
nouvelle competence 
procure généralement 
un avantage durable au 
contribuable, elle est 
jugée être une dépense 
en immobilisations non 
deductible Par exem 
pie. les frais engagés 
pour tout cours condui­
sant a 1 obtention d’un 
diplôme, d'un titre pro­
fessionnel ou d'un certi 
ficat analogue ne sont 
pas admissibles

Par contre, les frais 
raisonnables engagés, 
par exemple, pour un 
cours permettant a un 
professionnel d'appren­
dre les plus récentes 
méthodes de sa profes­
sion sont déductibles, 
même s'il s’agit d'un 
domaine ou le contri 
bu able n'a pas travaille 
activement auparavant, 
tout en étant qualifie 
pour le faire

Il importe de souli 
gner qu'une personne 
en conge sabbatique ne 
peut déduire les frais 
reliés aux cours de for 
mation (autres que les 
frais de scolarité)

Frais raisonnables
Il faut également dé­

terminer si ces frais 
sont raisonnables et, le 
ras échéant, dans quel 
le mesure Pour déter­
miner si des frais de 
formation sont raison 
nables. eu égard aux 
circonstances, Revenu 
Canada, Impôt tient 
compte des facteurs sui­
vants

l,cs dépenses pour as 
sister a des cours don 
nés a l'extérieur du ter 
ritoire géographique 
général du contribua 
ble ne sont déductibles 
que si un cours sembla 
ble n'est pas dispense 
sur re territoire

Par ailleurs, une du 
rée de deux à trois 
semaines est normale 
ment considérée corn 
me In période maxima

le pour permettre la 
déductibilité des frais 
engagés, mais des cours 
d une plus longue du­
rée peuvent être accep­
tes dans certaines cir­
constances particu­
lières.

Par exemple, les dé­
penses relatives à un 
cours parrainé ou ac­
cepté par une associa­
tion professionnelle en 
vue de maintenir les

nonnes professionnel­
les de ses membres sont 
généralement admissi­
bles, même si le cours 
en question dure de 
quatre à six semaines.

Il importe néanmoins 
de souligner que la du­
ree des cours de forma­
tion suivis dans une 
année donnée ne doit 
pas empêcher le contri­
buable de diriger son 
entreprise ou d'exercer

sa profession pendant 
une partie importante 
de l’année.

Mentionnons en ter­
minant qu’il n’y a aucu­
ne disposition dans la 
loi de l’impôt sur le 
revenu permettant à un 
employé de déduire des 
frais de formation (au­
tres que les frais de 
scolarité) dans le calcul 
du revenu tiré de son 
emploi.

Fiducie 
0 du Québec

dépôts garantis

■ 5 ans
• intérêts versés annuellement
• depot initial minimal $1,000

• taux d intérêt garanti de la 
date d émission du certificat 
lusquà son échéance.

• certificats d une duree pouvant 
aller de 1 |Our a 5 ans.

• possibilité d'intérêts composés 
sur les certificats de 5 ans.

• un choix dans la frequence du 
paiement des intérêts pour les 
certificats de 1 an a b ans

• possibilité dénregistrer 
les certificats à un plan 
d épargné retraite,

• non encaissables avant terme 
sauf en cas de décès

• aucuns tr.us dàdmimstration

Pour information, venez 
ou téléphonez-nous 
Complexe Centre Ville. 
Sainte Fov 
(4181653 6811 
De l'extérieur sans frais 
1 800 463 4792

Lu Fiducie du Quebec... 
pour un choix 
de modes d’épargne.
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demande sur le marché 
de Boston se sera raf­
fermie. Le prix du pois­
son sera alors quelque 
peu haussé, ce qui per­
mettra à l’industrie 
terre-neuvienne 
d’augmenter ses offres 
aux pécheurs et de se 
rapprocher sensible­
ment des demandes 
syndicales, croit M. 
Blais

En Europe, selon le 
président du Conseil 
canadien des pêcheries, 
la situation est sembla­
ble En France, comme 
en Ecosse ainsi que 
dans d’autres pays, on 
entend de plus en plus 
fréquemment les récri­
minations du milieu de 
la pèche contre les im­
portations canadiennes, 
particulièrement pour 
le homard et les blocs 
de morue congelée.

Dans l'immédiat, par 
contre, l’industrie de la 
pèche des autres pro­
vinces de l’Atlantique 
ainsi que du Québec 
bénéficiera du conflit 
qui paralyse les pêche­
ries terre-neuviennes, 
mais cette situation ne

sera que temporaire, 
poursuit M Blais.
Le 200 milles

Concernant la zone 
canadienne de pèche 
élargie à 200 milles des 
côtes il y aura bientôt 
cinq ans. M Blais est 
d’avis que cette déci­
sion, alliée à la réforme 
complète du plan de 
gestion et de protection 
de la ressource, a per­
mis un développement 
intéressant des pêche­
ries canadiennes.

Les entreprises cana­
diennes ont a toutes 
fins utiles remplacé les 
flottes étrangères en 
capturant presque tous 
les contingents disponi­
bles de poissons de 
fonds (morue, sébaste, 
plie, sole, etc.) Toute­
fois, le Conseil cana­
dien des pêcheries re­
grette que le gouverne­
ment canadien ne favo­
rise pas un peu plus les 
pécheurs hauturiers, 
lesquels sont légère­
ment défavorisés par 
rapport aux pêcheurs 
côtiers.

Concernant le golfe 
du Saint-Laurent, M

CAMPING LA RELACHE 
SERVICES ET AMENAGEMENT EXTERIEURS

APPEL D'OFFRES
Des soumissions pour un projet d’aménagement extérieur 
sont demandées par la Compagnie "Camping La Relâche 
Inc " En résumé, le projet comporte la pose des services 
pour un camping, la construction d’un bâtiment et l’amé­
nagement extérieur Les documents de soumission pour­
ront être obtenus à compter du 21 août, en s'adressant au 
proprietaire au 341. Principale. St-Romuald d'Etchemin. 
Un dépôt de cinquante dollars ($50) est exigé pour obtenir 
les documents de soumission Ce montant sera remboursé 
si ces mêmes documents sont retournés en bon état dans 
les dix jours suivant l'ouverture des soumissions 
Chaque soumission doit être accompagnée d’un chèque 
vise au montant de dix pour cent (KF’c) du montant de la 
soumission, fait à l’ordre des propriétaires, ou d un eau 
tionnement de soumission du même montant, valide pour 
au moins quatre-vingt-dix (90) jours à partir de la date 
d'ouverture des soumissions.
Chaque soumission devra également être accompagnée 
d une attestation ou licence confirmant la compétence du 
soumissionnaire à ce genre de travaux.
Chaque soumission devra être également accompagnée 
d'une lettre d'intention signée par un assureur reconnu 
attestant que le soumissionnaire, si la soumission est 
acceptée, obtiendra un cautionnement d’exécution d'une 
valeur égale à 5CFr du montant de sa soumission un cau­
tionnement concernant le paiement de la main-d oeuvre 
et des matériaux d'une valeur identique et une garantie 
d'entretien pour une période de deux (2) ans égale à au 
moins lCFr du montant de la soumission 
Les soumissions devront être livrées au même endroit, 
avant 15 00 heures, heure normale de l'Est, le 29 août 1980 
Les soumissions seront ouvertes le même jour, à 17 00 
heures, heure normale de l’Est Le propriétaire ne 
s'engage à accepter ni la plus basse ni aucune des soumis­
sions présentées et se réserve le droit d'octroyer le con­
trat en totalité ou en partie

Blais affirme que l’ac­
cès à de nouvelles zo­
nes atlantiques de pè­
che a diminué la pres­
sion des grandes flottes 
hauturières sur les 
bancs du golfe

Selon lui, il n’y a 
pratiquement plus que 
les grands chalutiers de 
la société Madelipêche, 
aux iles de la Madelei­
ne. qui chalutent pério­
diquement dans le 
golfe, eux aussi sortant 
fréquemment sur le ver­
sant atlantique

La conception de ces 
chalutiers d’acier de 
130 pieds de longueur 
les rend toutefois peu 
rentables pour la pèche 
dans le 200 milles et M 
Blais espère que dans 
les prochaines négocia- 
tions fédérales 
provinciales, les autori­
tés des Pêches mariti­
mes du Québec sauront 
défendre l’accès, sinon 
la priorité de contin­
gents à ces chalutiers 
des iles de la Made­
leine.
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BddUPORT
appel d’offres

TERRAIN DE TENNIS 
Secteur Courville 

PROJET NO M43-8ê-09
Des soumissions seront reçues par la ville de Beauport 
pour l'execution de travaux d’aménagements et d éclai­
rage des terrains de tennis, secteur Courville 
Les documents nécessaires à la préparation de la sou 
mission sont disponibles au bureau des ingénieurs-con­
seils. Les Consultants BPR. 3333. boulevard Hamel, Qué­
bec. moyennant un dépôt de vingt-cinq ($25) dollars en­
tièrement remboursable à ceux qui auront présenté une 
soumission conforme et auront retourné les plans et de 
vis en bonne condition, au plus tard quinze (15) jours 
après la date d'ouverture des soumissions 
Les soumissions devront être accompagnées des docu­
ments suivants:
1 Bon de garantie ou cheque visé de dix pour cent (HFU 

du montant de la soumission, valide pour une période 
de soixante (60) jours

2 Autorisation de signer au nom de la compagnie.
3 Lettre d intention d une compagnie d assurance re­

connue. s'engageant à fournir les documents suivants 
lors de la signature du contrat ou lors de l’accepta­
tion finale des travaux, selon le cas:
a) garantie d’exécution de 50êfc du prix de la soumis­

sion.
b) garantie de paiement de la main-d’oeuvre et des 

matériaux de 50q du prix de la soumission;
c) garantie dèntretien de îocfc du montant de l'esti­

mation finale pour une période de deux ans.
Les soumissions seront reçues au bureau du greffier de 
la municipalité. 577. avenue Royale. Beauport. Québec, 
le lundi 8 septembre 1980 avant 16 30 heures, heure loca­
le ou elles seront ouvertes immédiatement 
Seuls sont admis a soumissionner ceux qui sont déten­
teurs d'une licence de la Regie des entreprises en cons­
truction du Québec et qui ont leur principale place 
d'affaires dans la province de Québec et qui auront ré­
quisitionné les plans et devis en leur nom 
Le propriétaire se reserve le droit de n'accepter ni la 
plus basse ni aucune des soumissions qui lui seront pré­
sentées et de n'encourir aucune poursuite ou reclama­
tion pour frais ou pertes subis par les soumissionnaires. 
Fait et donné à Beauport ce 21 août 1980

Le Greffier de la Ville 
Jacques Simoneau, o.ma.
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Château Timberlay:
D'appellation Rotdcaux contrôlée, 

ce vin rouge léger est coulant et 
plein Je souplesse.

Guntrum Oppenheimer;
Lin vin de qualité, de raisins 
Mueller Thurgauet Silvaner. 

melanges et mûris j la perfection. 
Couleur de paille pâle, bouquet 

parfume et odorant, goût à la fois 
moelleux et net.

Canard Blanc:
Ce blanc de blanc est le fruit des 

meilleurs cepages français, le 
Sauvignon et le Semillon.
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Bolla V'alpolicella
l'n vin gracieux qui scelle les 

amitiés

Castello della Sala:
Se sirote pendant des heures en 

’’jasant" de tout et de rien

Des vins 
que l’on peut 

servir a ses amis.
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Un marché très actif

La Bourse de Toronto a accompli peu de 
progrès en cloture, hier, des nouvelles décevantes 
au sujet du puits Ben Nevis 1-45 au large de 
Terre-Neuve ayant rogné les gains enregistrés plus 
tôt dans la journée L'indice compose termine en 
hausse de 0 99 seulement à 2271 67. ce qui est tout 
de meme un sommet Au meilleur moment de la 
joumee. l'indice était en hausse de 17 87 points à 
2288 55 Dix des 14 secteurs du marche ont réalisé 
des gains, les meilleurs revenant à l'immobilier 
l,es hydrocarbures ont subi les plus lourdes pertes 
Les groupes gestion, immobilier, communications, 
industrielles et aurifères ont tous atteint des 
sommets A l'issue de la séance, on dénombre 270 
valeurs en hausse 253 en baisse et 207 inchangées 
Le volume comprenait 7 73 millions d'actions et la 
valeur chiffrait $147 68 millions Parmi les titres 
industriels traites. Wainoco Oil gagne 8 1-8 à $48 
7-8 Westcoast Pete A 6 à $58 12. Westburne 
International 3 7-8 a $36 1-2. Imperial Oil B 1 7-8 à 
S43 14 et Falconbridge Nickel 1 1-2 à $135 Gulf 
Canada perd 1 14 à $31 1-8. Nowsco Well Service 1 
a $32 Norcen Energy 1 à $36 Bou Valley 
Industries 34 a $23 7-8 et Noranda Mines 3-8 à $28 
34 McIntyre Mines gagne 4 1-2 à S90, Labrador 
Mining 1 1-2 a $74 1-2 et United Keno Hill 1 a $48 
Shemtl Gordon Mines cède 1-2 a $15 34 et Giant 
Yellowknife 1-2 à $27 Numac Oil and Cas gagne 2 
3-8 a S35 14. Scurry-Rainbow 2 à $113 1-2 et Ocelot 
Industries B 1 à S34 1-2 Sulpetro Ltd B abandonne 
1 1-8 a S24 1-2 et Canada Southern Pete 1 1-8 à $20
3-1
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LA COMPAGNIE 
MINIERE 

QUEBEC CARTIER 
AVIS

J.M.R. Gagnon
Monsieur L.S. Heybor- 
ne. vieeprésident-di- 
recteur de Québec Car 
tier, annonce que de­
puis le 1er août 1980. 
monsieur J M R Ga­
gnon. vice-président à 
l'exploitation et à 
l’ingénierie, est aussi 
responsable de la divi­
sion du Transport Les 
responsabilités accrues 
de monsieur Gagnon 
comprennent principa­
lement l'exploitation et 
l'entretien du Chemin 
de Fer Cartier ainsi que 
les installations pur 
luaires; les exploita­
tions minières de Mont 
Wright et de Lac Jean- 
nine/Fire Lake de 
même que le service 
d’ingenierie demeurent 
également sous sa di 
rection .

monnaies

ri*-nt <1 ui-h* biinqu»*
x I aux m* •nsuel fixe*
Mriquv « 1 'u (Sud rand»
Ml d*- 1 < >u*-'t -mark»
\rahit* ,■ >udit«* « rial »
\Ubtralii* :
Nutrichv ' >. hillino
B ahamas dollar*
Bariradr dollar)
B«'l >;iqu** iranr cunv )
Br-rfiiud*' 'dollar»
Brwil «mizeiro)
x Buli;.iri»•(les »
1'araitK‘s dollar)

MONTREAL <PC - Voici les 
i $u\ d» ' dfviM's étrangères tels 
que fourni' par la banque de 
Montreal I*** cotes sont en 
monnaie canadienne 
ifs taux sont qualifiés de 

minimaux parce qu'ils fluctuent 
durant la journée et qu ils v.»

l'autre

1 5300 
0475 
3510

.
0012

01M
5840
040500

1 1673 
• >10

• -
I
8145 
0331 
2095 
016U5 

1 1601 
2HU) 
0285 
2350 
0368 
1530

2 44< «0 
UU1355 
6560
•

4 ;t385
0510
2385

. *

0IJ89
0340

27471
5465
2780
7025

Chine <renminbi) 
x-Colombie |'ie-oi 
Ik-nmarK ouronne 
Kspagne (peseta' 
fit.'its l ni dollar 
Fr ance franc i 
G ré et It htm 
Hong K<»n£ (dollar) 
x Hongrie forint*
Inde (roupie)
Irlaqd* (livre)
Italie (lire)
Jamaïque «dollar' 
Japon «yeni 
Koweït dinar 
Mexique (fi*—.
Not^e.:* tourtuin*
N»■us /• ! md 
Pays Bas «florin» 
x Pologne zloty) 
FViriugal escudo»
x Houmame leu»
K*>yaume I ni (li\re) 
Singapour (dollar) 
Suède(couronne 
Suisse «franc»
T» hecoslov (couronne» 
Trinidad Tobago dolla 
Venezuela (bolivar) 

la-s c«>t< sont en
canadiennes

ollar)

4850
2782

devises

l’or
WINNIPEG K Cor*, ■ie œ o 
—r en dolkri -mrrco"'* o *o B<x/sr 

des *r*M pr*»* rs * W Tvpeq 
Ccreoh de '00 cote*

Ou» Mou* 8m Fer”? Jead-
SeoSO

64 00 637 OOA 637 0CA 639 00 
IV. 80 - 656 00a 658 COA
W.rrt' N* (TA 679 00

703 50A 709 OOA 
Wtd< 776 OOA 732 00A

volue»* ex)* 2 :on*cik$
PAfiiS AP v<sc lev courv Je c.»e

d .■ a lo ijr» les pr>nt pou» «wdm 
-vcTdxxi -ve# en rbit-Vs ee ttv ovet 
en*»* le* vi > 'o ve* *
toute 1X36 7615643 50'
P.. 5637 89'$640
hoi 1er W6 (V! 5641 95
U 1636 S! 1646 »,
-»onq Kong 1643 95 164’ 57|

l’argent
TORONTO (PC) 

Handy ;md Harman i <> 
tait l'argent-métal, hier, 
a $18 849 l'once et 
$606 00 le kilo, au re­
gard de 518 961 et 
$609 60 respectivement, 
jeudi

Ces cours sont en dol 
lars canadiens

le dollar__
MONTRKAL (PC) — 

Le dollar américain a 
clôturé, hier, on baisse 
de 87 100 et cotait 
SI 1T>84 face a la devise 
canadienne L livre 
sterling était stable a 
$2 7466

A New York, le dollar 
canadien a gagné 7 25 a 
$n 8638 et la livre 7-10 a 
$2 3705

S0US-L0UER
5,385 P.C.

à
Place Québec
Tel.: 529-6561

montréal
Une séance 

irrégulière

Volume dot transactions: 1,381,743 actions — Industrielles: 399.18 en baisse de 0.50

Les cours ont évolué irrégulièrement à la 
Bourse de Montréal, hier L’indice composé clôtu­
re en retrait de 023 à 372.47 En tout 1,381.743 
actions ont changé de mains, contre 1.411.215 le 
jour précédent. Dans le groupe des hydrocarbures, 
qui baisse de 7 04 à 764 06, Gulf Oil perd 1 3-8 à $31, 
Shell Canada 5-8 à $32. BP Canada 1-4 à $44 5-8 et 
Husky Oil 1-8 à $18 7-8 Imperial Oil A gagne 7-8 à 
$43 1-8. Texaco 5-8 à $27 1-4 et Hudson Bay Oil 1-2 à 
$38 Les industrielles baissent de 0.50 à 399.18 et 
les services publics de 0 98 à 274.23 tandis que les 
bancaires montent de 3.32 à 389.13 et les papetiè- 
res de 0.82 à 201 12. Les gains l’emportent sur lès 
pertes par 66 a 57 et 40 valeurs sont stables. 
Noranda Mines perd 3-8 a $28 3-4. Norcen Energy 1 
1-1 a $35 3-4, CP Ltd 1-8 a $50 et Bell Canada 3-8 à 
$19 3-8. Jannock Ltd gagne 3-4 a $7. Queenston 1-8 à 
$5 3-8. Banque de Nouvelle-Ecosse 1-2 à $32 1-2 et 
Entreprises CP 5-8 a $30 5-8 Dans la spéculation, 
Consolidated Imperial Resources gagne 20 cents a 
$2.40
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COMITE DES 
COMPTABLES 

AGREES DE QUEBEC

A1BERT BOULET, CA

l.o C,imité dfs compta 
t,l,*> agrees de yuelicr
se fait un plaisir de fe 
lieiter M Albert Ron 
let. ea président de 
la Solidarité-, romps 
gnie d'as.Miranrc.s sur 
la vie qui. à l'occasion 
du centenaire de 
l’Ordre des enmpta 
Ides agrees du Ullébcr, 
a revu une plaquette 
commemorative |w,tir 
souligner sa eonlribu 
lion exceptionnelle a 
I i proie . ion et a la re 
ion ,«nsi ,

NOUVEL ASSOCIE

,1

M. PAUL-GASTON 
TREMBLAY

la vocintn dp comptoWp* 
oprnn* GAUTHIER TREM 
61AY IEG AUI T 601 VIN 
DAILAIRE TURCOnE ET 
ASSOCIES C A onnonen 
I'lnt^protron d'un trouvai 
associé, MomtPur PAUL 
GASTON TRIM6LAV. 
CA de Chraufimt 

Monupa Trambloy ast 
préstHnnf dn lo PoruioHon 
do riintvtriifé du 0»éfm« 
a Chicoutimi et de lo Ton 
dation Sogomie et il siOga 
ou* conseils d'odmmistio 
tion de lo hi'vfe Natio 
tuslr du Crnrtii et de In 
Ccmpognp Prie o limitée

|b COMMISSION 
CANADIENNE 
DES GRAINS

ETUDE DES TARIFS
AVIS EST PAH I ES 
PRESENTES. DONNE 
quo la Commission en 
nadienne des prams 
tiendra une assemblée 
publique à Toronto. 
Ontario, au Skyline 
Hotel, situé .iu 655. Di­
xon Road. I<* MER 
CRKDI 1er OCTOBRE 
et le JEUDI 2 <MTO 
B RE IÎMO à lObOO. afin 
d’entendre l’opinion 
des particuliers des 
organisations et des 
eompaenies delexa 
tours a grains eoneer 
nant les coûts et tarifs 
relatifs .ni système 
d el* \atours de tran> 
bordemenf dans la di 
vision ‘b1 l*Esl 61 pai 
rapport h certaines 
propositions de rhan 
moments «i apporter a 
la structure et à la 
forme de la liste des 

.! ,1 ,iste I \ Régit 
menfs des Grains du
l ansda) et pour per 
mettre d’examiner et 
d’apporter des rom 
ment.lires .iux exposes 
soumis pour fins 
d’audition
Toute personne inté­
ressée à presenter un 
expose lors de cette 
assemblée est priée de 
soumettre re dernier 
en 4 copies au soussi­
gné à Winnipeg Ces 
« optes >1*''font panre
mr à la Commission au 
plus tard le 19 septem­
bre 19

Canadian Gram 
Commission 
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fonds mutuels
Court transmis par la Pressa 
Canadienne. Cas cours repré­
sentent la valeur de l oct<# 
net par action (VANPA) de 
choque fonds.

Membres de l'ACFM

Total jo»r r*v«» I790A2

bénéfices

Association

d'habitations 
région de 

Québec Inc.

Michel Verret
Le Conseil d'adminis­
tration de l'Association 
des constructeurs
d'habitations de la ré 
gion de Québec est heu­
reux d'annoncer la no­
mination de M Michel 
Verret au poste de di­
recteur général de ce» 
organisme
M Verret a été membre 
exécutif de l'Associa­
tion des employeurs de 
la Baie James de 1976 à 
1980 II a oeuvré au sein 
de l’Association des 
constructeurs de routes 
et grands travaux du 
Québec de 1975 à 1979 
M Verret est bien 
connu dans le domaine 
de la construction, i.nn ,
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par la Presse cana­
dienne

Advocate Mines Ltd
semestre clos le 30 juin: 
1980. S394.000, 6.6 cents 
par action: 1979, 
$5.276.000. perte 

Automotive Hardware 
Ltd semestre clos le 30 
juin 1980. $413,000. 19 
cents par action; 1979. 
$5.300.000. $2 40 

Canadian Javelin Ltd 
semestre clos le 30 juin: 
1980. $462.182. six cents 
par action; 1979. 
SI.327.616. perte.

Federal Industries Ltd 
semestre clos le 30 juin 
1980. $2.040.000. 57 8 
cents par action; 1979, 
$163.000. perte.

Ivaco Inc. semestre 
clos le 30 juin: 1980. 
S17.863.000, $1 80 par ac­
tion. 1979. S20.285.000, 
S2 09

l-ahrador Mining and 
F.xploration Co. Md se­
mestre clos le 30 juin: 
1980. $12,815 000, S3 20 
par action; 197 9. 
$9,380,000, S2 84.

Pagurian Corp. Ltd se­
mestre clos le 30 juin; 
1980. $2.790,293. 74 cents 
par action; 1979. 
$662.087, 20 cents.

Rio Alto Exploration 
Ltd semestre clos le 30 
juin: 1980. $219,735, six 
cents par action; 1979. 
$26.894 un cent.

Simpsons-Sears Ltd 
semestre clos le 30 
juill 1980. $5.680.000. 
sept cents par action. 
1979. $10.336.000. 14
cents.

CAP Inc. semestre 
clos le 30 juin: 1980. 
$910,000, $1.01 par ac­
tion. 1979. S959.000, 
$1.07

éa
tfflp- ■■

•é**t

DEMANDE DE SOUMISSIONS 
ASSURANCE COLLECTIVE

La Ville de Charny, conformement aux dispositions de 
l'article 575 de la I>oi des Cités et Villes du Quebec, de­
mande des soumissions concernant l'adjudication du con­
trat d'assurance collective de ses employés municipaux 
Les assureurs intéressés pourront se procurer le cahier 
de charges préparé à cet effet et obtenir tous autres ren 
seignements additionnels au bureau du Secrétaire-tréso­
rier
Les soumissions devront être expédiées, sous pli scellé, 
en deux (2) copies, au bureau du Secrétaire trésorier. 333. 
20e Rue Charny. Quebec, avant 15 00 heures le lundi 15 
septembre 1080
La Ville de Charny ne s'engage pas à accepter la plus 
basse soumission ni aucune des soumissions reçues

ta* Secretaire-trésorier
PAUL-HENRI FRECHETTE

Charny. le 23 août 1980

Cette annonce ne doit pas s interpréter comme étant une 
pitre publique des valeurs o dessous mentionnées dans 
les provinces du Canada

NOUVELLE ÉMISSION — SODEQ

LA SOCIÉTÉ DE DÉVELOPPEMENT 
DE L’ENTREPRISE QUÉBÉCOISE 

SODECOM INC.
(constituée selon les lois du Québec)

SODECOM
250 000

ACTIONS ORDINAIRES
(sans valeur nominale)

PRIX: $11 L'ACTION
A l attention des résidents du Québec 

de i avis de la Société œs actions pourront être incluses 
dans un régime d éoarqne-actions 

du Québec
Une deduction fiscale correspondant a ?5“o de 

l investissement est aussi applicable contre 
les impôts du Quebec

L cire est faite un juement par prospectus dont copie 
peut être obtenue cbe? un courtier en valeurs 

mobilières ou en retournant le coupon ci-dessous

' A: Tassé & Associés Limitée 
150. bout Saint-Cyrille est 
Québec. Qué G1R 2B2

I p.-v de olus amples -‘vnatxv-eowwit ctM . , K '
I '- ■eohone' a ,41é> 64: (50 ou-e cuvr • ;* c««on
I I
| NOM
| ADRESSE

j VILLE PROVINCE J
I CODE POSTAL
I
| TELEPHONE

Avez-vous
pensé au système de 
bâtiments Bernard?

Les bâtiments préfabriqués selon le système 
BLRNAHD sont constitues d’éléments normalisés en acier 
reconstitué, fabriqués en usine puis assemblés sur le site selon 
des plans tracés à l’aide de l’ordinateur. L’alliance de l’ordinateur 
et de l'usinage élimine presque entièrement les risques d erreur 
humaine. Les bâtiments BERNARD vous offrent:

• sécurité et solidité
• économie de temps et d argent
• facilite d agrandissement

A partir des modèles de base, toute une 
v ariété d'éléments de structure permet de repondre aux impératifs 
les plus spécifiques: les marquises et les recouvrements extérieurs 
divers procurent une apparence attray ante et distinctive

Faire installer un batiment ou I on passera 
peut-être autant de temps que dans sa demeure, ce n est pas 
une mince affaire.

Pour un i hoix éclairé, demande/
la brochure de presentation du système de batiments Bl RN \RI)

Le système de batiments fil R NARD vous 
rejoint partout grâce a ses franchises, un reseau d entrepreneurs 
choisis pour leur compétence
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r jSL’Etat minimise le 
résultat d’une étude 
sur la tuberculose

Québec. le Soleil, tomedi 23 août 1980

(PO — Le ministère 
québécois des Affaires 
sociales met en doute 
les résultats de l'enquè- 
te du Dr Lise Frappier- 
Davignon qui révélait, 
cette semaine, que près 
de 35 pour 100 des ado­
lescents montréalais 
étaient atteints de la 
tuberculose 

Dans un communique 
publie, hier, le minis­
tère fait remarquer que 
les résultats obtenus 
vont a l'encontre des 
observations d'autres

chercheurs qui ont 
d'ailleurs formule des 
critiques a l'endroit de 
l'etude dans la même 
revue medicale ou elle 
avait ete publiée

Le ministère souli­
gne. en outre, qu'il ne 
faut pas confondre la 
tuberculose infection et 
la tuberculose-maladie, 
laquelle est beaucoup 
plus redoutable

Selon l'organisme, 
l'infection passe le plus 
souvent inaperçue et ne

devient maladie que 
dans un cas sur 150 
environ chez les ado­
lescents.

Par ailleurs, le minis­
tère souligne que c'est 
a la suite d'une recom­
mandation de l'Associa­
tion canadienne contre 
la tuberculose et les 
maladies respiratoires, 
qu'il a. en 1976. décidé 
d'abandonner la vacci­
nation systématique par 
le B C G. au profit d'une 
vaccination selective

"L'analyse des résul­
tats de l'enquête tuber­
culinique chez les éco­
liers de Montréal et les 
commentaires qu'elle a 
suscites ne nous sem­
blent pas justifies une 
modification de la poli­
tique actuelle de vacci­
nation sélective par le 
B.C G ", precise le com­
munique.

Le ministère n'a pas 
l’intention de faire vac­
ciner les élèves de 6e 
annee. à Montréal, con­
tre la tuberculose

AVIS LEGAUX
DEMANDE DE SOUMISSIONS

!>e Trust General du Canada, en sa qualité de Fiduciaire en vertu 
d'un acte de fiducie consenti par "Space Research Corporation 
(Quebec* Inc." et enregistre à Montreal et à Brome, le 20e jour du 
mois d'octobre 1975. sous les numéros 2642391 et 115834. tel qu'a­
mende par un acte supplémentaire enregistré â Montreal et â Br<v 
me. sous les numéros 2947309 et 126040. fait appel à des offres 
pour la vente, par l'entremise de son agent, des biens ci-après dé­
crits. soit en bloc ou en lots sépares.

INSPECTION DES ACTIFS
Les actifs ci-après décrits pourront être examines le 
MFRCRFDI 27 août 1980 et le JEUDI 28 août 1980. en­
tre 9:00 heures et 16 00 heures à Highwater. District de 
Brome. Quebec.

Valeur marchande 
approximative

DESCRIPTION DES ACTIFS
Lot no 1 Forge et partie de terrain (superficie 

du terrain à être déterminée et sub­
divisée par l’acquereur, aux frais de 
ce dernier).

Bâtiment 
Terrain

Lot no 2 Machinerie, équipement et fournitu­
res diverses de forge

Lot no 3 Usine de production et partie de ter­
rain (superficie du terrain à être dé­
terminée et subdivisée par l'acque­
reur. aux frais de ce dernier).

Batiment 
Terrain

Lot no 4 Machinerie, équipement et fournitu­
res diverses de production 

Lot no 5 Autres batiments (une liste detaillee 
sera disponible lors de l'inspection 
des actifs)
Autres terrains (superficie approxi­
mative)

$ 1.850.00 
720. l'âcre

1.171.000

1.400.000 
’20. l'âcre

2.510.000

1.650.000

3.600 âcres 
720. l'âcre

Valeur marchande 
approximative 

équipement, pièces et

Lot no 8

Lot no 9

Machinerie, 
accessoires
Agencement et équipement de bu­
reau divers
Matières premieres, produits en 
cours, produits finis et fournitures 
diverses.
Materiel roulant

1.462.500

2.801.080
76.000

Les soumissions, sous enveloppes scellées, portant la mention 
"Soumission Space Research Corporation (Quebec* Inc." et accom­
pagnées d un che-que visé représentant 1 <K> du montant de la sou­
mission. seront reçues au bureau de l’agent soussigné, jusqu’à 
vendredi, le 5 septembre 1980. a 17:00 heures pour l’achat des ac­
tifs ci-haut décrits.

CONDITIONS ET RESERVES 
CONCERNANT 

LA VENTE DES ACTIFS
1- Comptant ou a tels termes acceptables a l'agent et/ou au Fi­

duciaire
2.- Seules les enveloppes scellées portant la mention "Space 

Research Corporation (Quebec) Inc." seront considérées.
3 - Les soumissions seront acceptées en assumant que l’acqué­

reur a examiné les actifs. Aucune garantie sous quelque 
forme que ce soit, ne peut être fourme

4 - L'acquéreur devra dans les quinze (15) jours de l’accepta
tion de son offre, prendre possession des actifs, sur place, à 
ses propres frais, sans aucune responsabilité de la part de 
1 agent et ou du Fiduciaire

5 - Tout droit de douane et toute taxe découlant de la vente de
ces actifs sera a la charge de l’acquéreur, en plus du prix 
d'achat

6 - Le depot devra être fait en argent légal, ou par cheque vise

7 - Le dépôt sera remis aux soumissionnaires dont la soumis­
sion n’aura pas été acceptée.

8.- Le dépôt sera confisqué â titre de dommages-intérêts payés 
a l’agent par le soumissionnaire, si ce dernier ne conclut 
pas la vente ou retire sa soumission 

9 - Les prix d’inventaire prévaudront, les plus ou les moins a 
être ajustés lors de la livraison ,

10 - L agent et ou le Fiduciaire se réserve fe droit de renoncer
a une ou a toutes les conditions précitées quant a l’accepta­
tion de l'offre

11 • L agent et ou le Fiduciaire se réserve le droit de n accepter
ni la plus haute ni la plus basse, ni aucune des soumis­
sions

12 - Toute variation lors de la livraison sera redressée propor­
tionnellement

13 - Certains items parmi les biens mobiliers listés font présen­
tement l’objet de réclamations diverses Tout renseigne 
ment s y rapportant sera disponible lors de l’inspection des 
actifs
JAC QUES FRANCO. C’ A 
WflRf H tvriFN f \
AGENTS 1*01 H LE TRUST GENERAL DU C ANADA 

ROI R SR,A< E KESKARC II CORPORATION (QUEBEC * IM

Mahf'u, Noiseux, Roy Compagnie

/ GO’/P 1/1 LF',JAR&'Gj BUREAU 2600 T* L (VO ?01 IV/»
CR 1V; MONTREAL H6B 'E6 TELE/ 055 60917

BUREAU A C”A/ZA MONT Rf AL LA/AL QUEBEC LE JW F T MONCTON

1 Va» * * > 6,k. v*

AVIS D'ENCAN
RE: R SINGER FURNITURE

PAR 0R0RE DE: MERCURE, BELIVEAU A ASSOCIES, AGENT 
EN VERTU D’UN ACTE DE FIOUCIE 

UN DES PLUS IMPORTANTS FABRICANTS DE MEUBLES AU CANADA

ENCAN .5 JOURS
EQUIPEMENT DE CAFETERIA - INFIRMERIE - MATERIEL ATELIER DE PEINTURE - CHARIOT ELEVATEUR A FOURCHE - REMORQUE A 
MEUBLES - MATERIEL ELECTRIQUE - MEUBLES - MACHINES A FIL METALLIQUE - OUTILLAGE ELECTRIQUE ET PNEUMATIQUE • 
EQUIPEMENT D’USINE - MATERIEL OE MANUTENTION - CONVOYEURS - PRODUITS CHIMIQUES - SECHOIR A BOIS • CONTRE-PLAQUE • 
MONORAIL • COMPACTEUR - MEUBLES OE BUREAU ET EQUIPEMENT - MATERIEL ROULANT - MACHINES A BOIS TERRAIN ET 
IMMEUBLE

SUR LES LIEUX AU:

299, RUE MARIEN, MONTREAL EST, QUE.
DEBUTANT LES LUNDI, MARDI, MERCREDI, JEUDI ET VENDREDI, 

LES 26, 26, 27, 28, 29 AOUT, 1980 A: 10.30 CHAQUE JOUR

UE LUNDI 28 AOUT INNO, 10*30
MEUBLES ET MATERIEL DE BUREAU;
(20) 6i»éOL» ci* deertion fauteuil» Crédence* Bueon «n l - (14) Bureaux 
métallique* - (49) Burnou» or chéne Plus do 135 rloueurt d* fomtot légal lettre 

horuontaux an métal • (8) O os saurs à l'éprouva du fau - (5) Coffres-forti Oejbb 

AV?*ier 2 portes a I 4preuv* du (au - (60) Fichier» don» fkhéars Korda* livra# da 

compta*»!ita (47) Chasse» do secrètaue» - (3ô) Fauteuil» tcvnar*» - (89) Owu«s 

de burnou Chaises picote* an mètol (50) Choitet méto!îiquas ampibbta» - Port^- 

marteou* Peinturas • Cadres - (60) Table» da bereou • Tobias plwnte* CX/vre-

lattre» nonupii a» électrique* de marqua Pitney Bowes Balanças po**ole» - F*h*er* 

tournent» Bac» de classement - (12) Arma»#* do rangoment ? portes Etagères 

métalliques E*ogéres murales Armcnres do bureau Meubles do to lia d- attente 

Divan» Pot» en plastique Ptcnte» «erte» Plinthes rhoi>fcr>tes • humidificateurs 

Climatiseur» d'oir Tableau* noir* Tableau* tfaffichage Tap** Tables de 
conference B*bJ»o*heque en teci 9 portes Lampes Cartes gèogroçhiqi^t 

Ventiloteun ur colonne B-blothèques - Table ronde vitre# - Fauteuil» - Copieur 

A B Dici Photocopieur Otto Master Fa* - (2) Projecteur» à d*qpos4trves Caomite 

Projecteur Carrousel Kodak #800 Cnêcarnêra Kodak Imtamobc M2 4 

M<ro*copo Kienile Lampe Laiton Copieur 3M Thermofax Oecographes

Mochmes à signe* les chèques Magnetophone A couettes Philips et magnetophone 

de poctie Dictaphones ( 14) Machines â écrire IBM Hectr«que» (6) Machines à
acnre manuelles - (20) Calculatrices électroniques - (8) Calculatrices électrique» 

(12) Moctune» à additionner eiertr«^jes Marhme A paie Mcfieo Corbeille* à

courrier - Machines comptables Intercom Talk-A Phone Interphone à 79 postes 

M»m -or d iixitecr» M*m-ordinateur Philip» modèle P330-03603 - MocHmes comptable* 
Olivetti - Machine comptable Borough* - Télévis«cm en orrurt Wma Flectrohome e» 

»y»t#nw de sécurité A D T (9) Table* à dessin Appareil» â de%ure* Armorn à 

pim en ocier - Materiel de desun lompe* tobourets • Duplvoteur alertr«jue 
Bonde Copieur eiectroia*tiquN Brurreng Assembleuse électrique C B C 

W»chine 0 adresser Bradmo - Polycopie»» A B D«ck Ddch*quet«u»e o papier 

électrique Lecteur d épreuve» Gmtetnec Coupe-papier Perforeuse-reimuse 

Agrafeuses électriques Armoire à stencil» Gestetner Fantôme» réfrigérées

Ascwateur* Distributeur» de ruban gomme électrique» Radio Seeberg 

F xtmrteurs P-vuert - Papeterie Entre • Solvents Acrestoues de buraou • Etc 

Tableou* O graphiques

EQUIPEMENT DE CAFETERIA:
Tables Chaises empilables Rehiger: Armoire* o vêtement*

INFIRMERIE:
Star va4»/' T<^t>le» d mirer Balance Cauvertvres électriques Nnstrcment'
-arivovi Lampe infrarouge Fourniture» med«nle» Armoire» métal ! que* Etc

DEPARTEMENT O’EBENISTEBIE:
Raboteuse Par-ter vw radiale, avec convoyeur 6 ctwtoe 14 ■ 24 convoyé*» A 

plateau 6 entraînement a chaîne 7' * 5' avec commonde* électriques flon^/es» 

totale 35 p*ed») Soe d revendre Otwtrade mod KRM 9" Scie A refende 

Mjftison mod 202. 15 K p Défibre»/»* o»#arr*jhqué avec deu* ronvoye»»» 
eMrtrique» Pufvér soteur de copeau* 15 K p #res»e A bo*s è*er*<que Rotcry 30 

section» - Raboteuse double 30" Berlin mod 177 Sécha» A boa «hxble Moore 

avec comrrvwidei Machine à ’men doub*e Bara mod TSG- 2T Machine a 

monta aer double Borxi F oçorrmum Tagio & Somer avec commonde» électrique* 
Fcxameuse double Cawon Scie 6 -efenr#e S C M BnvvnaRe mod SI-15F Scie 

-aenmque Rockwell Delta (II) Sr#s à ruban soe 6 -ubon venicoie Nurthfieid 

#26 ptoteou 36" n 30" 5 b p Sc* 6 ruban vertical Cnrrtauro 32“ * 31" - Sc* 

6 rjtxjn verticale 35“ Scie» 6 'uhons verticale» ! 8” et 31" Toup*e Wodin mod 
61893 avec porte outil 'ègioWe (4) Soe» d tronçonner 'odioiet Soes radiales 

Delta 16" - (3) Ciaueuse* Powerstat modèle F Affûteuses de couteau* de 

raboteuses Affûteuse* électriques portatives P-esses hydraulique* avec plateau* 
tourmaM» (6- Aleseuses vertsrole» 6 *étet mul*<jle* Root mod CH- (2) Alévm/vm 

hori/ontoles doubles Rao« mod D150 Combinai»on de 2 fnçonneuses et 3

percnzse* sur colonne avec serres cwunoiqun Percm/set Mectnque* %jr rdome 

avec borrr supérieure et berre inferieur» Perceuse %ur colonne Oxodian 6 trois 

bones Perceuse tur colonne Canadian #15 ’ j~ - Perreu** d'étohli sur colorme
Delta Perceuse u» colonne Cmneral 1 j* Cloueuse outamotique General 3

clous seconde Machine a morsones a chôme N^w BrrtSrjin Mcxhew â tenon* 

doutée American Mcxheie A coller le» gouiar» Ryr Mnrhme à vu ter le* goujon» 
Corroyé»» MocOegor 18" Sableuse a tambour Donrkœrt 36" c 6" avec 
compresjeLT PrNbotmuse Zuriermon 16" VÉdeus# doubi# u» calorra Ecco 

Sableuse A ra^ny^a Ookley H Sc« d tronçonner eWtr*jue Roger* Soudeuse 

efectrde lame* de v»e» 0 bande* Govel Afhjteuie» de scie* Mertnque» Tour 

A bot» 36“ Meuleuse» douÉsle» T'émi* U S M Mot«»* éWtrv^/e* C6hie»

rf'olmwntotion - OeoiHes O métou» manuel le* Machine A derauper la momie 

AlbrnchN Bacmer feeder Romo

MATERIEL D’USINE:
Aérateur 60 h p Aspirateur 30 K p Système de transfert A rotl 'onprencr# f2) 

chariots de transfert (44 transportai»* rotonde e* élévateur Treuil (let’qve 2 

K p Etabli» metaIi»qum (12) Etabli» en bd» over etou* pnecmot^iue*

Gonvoyeurt A rouleau* f’endeur* de colle électrique* F «Gnrteur* Appareil’» de 

*angloge Mèche* de laret» et de toupie*

MATERIEL DE MANUTENTION:
Wagonnet» métoHiques aver dot liés 

Doll>é» - Tables de travail rrx4ontes
Owiot» d us<ne 

E chgfoudoge»

Riveteuses pnmmritvejei Système» hyr^auliqué* O» a Hypor Enrhene* 

Courrons en V Chaînes de pneu* de romom Jarees Chambres A air 

Courroies de transmission *>loneu Filtres diesel Phr»e* lomt» i»vver»el» 

Moteur» esu/«e glaces Induit» BntWie» à pemh»N Lampe* d”l»genre

Onrgnjr de pneu* Sarre* en Ç Ptéres outomobiles Pompes A ber il» Armoires 

de rongement en bon Colle Etc

BOIS ET CONTRE-PLAQUE:
E'oble conr-i/> #2 plcre Orme commun #? pion* Erable hrv/t commun #1 
Orme bn# commun #2 Pm Epmett# de Finlande 2*4 rentre -plaqué 4 » 8 

Boi» franc A plancher Plorcjge Mosnnrte Porte* de chAne antir*je Chip board' 

Feuille» et prvvwiui d'adjorl’r Pièce*, en r/x/i de fobrirotion Dessus de table en 

agglomère Poteau* en p§r et en hou hr»r Sièges en contre pioqiM et en 

cjgglcvnare Accoudoirs en hou Pats»» Bouerie - Goujon» Armât»»#* de divans 

et cho«ses

ARTICLES DIVERS:
Brides Vi» Frrau» Raitom Ecrous en T Ruhr»' Mrtnba M* Sud Fm/tre 

Ressort» no tag Fie» Rohan* de bordure Patrons O meublé* en bois

n AOUT 1MN,

MATERIEL D’ATELIER DE PEINTURE:
5érbr>»r Rosi 45 ■ 7'6 ' » P 'hre/ffé au gor nati»el ven!■ lotion elertrvy^

foncYi'rH Hone /well tableau de contrôle, tnfér rupteur, //immonde» magnet que* 
tr '»/ sfr»nfj»»,i 'o - nvpnétique» f.abme 6 pevm»e aver commandes

Nord»en système d aération mrmr/mètre chm/fferette 101 " » III" ■ 74" E tuve 

417 rcAnne 0 pe.ntv»e IV» * 108" ■ 96” aver 2 aérateur» de 22" de dtrsm

’PgdoWt de dèh»t de p*mti»» ? réservoirs A peinture 10 gnlions pistolet* P 

pe«nn»* 'Sgf'éeri /ammrerlea marche avant et marche c»r «ère r d>nm A
peinti»e èlertroita*que aver pirveau vaporisnteu* fcfpse réservoir A pent/» 5 

prison, pittalet 6 pemti»e éler tr as» at «que tuyau» commande* 185" ■
W » 68' Système de gra tvg» iver cuve mét'illque de 77" ■ 72" ■ •O' (prof ) 

et rytwfce* d irerv/qm rmr*»ene <am/rwwrie» mreche/c»r4t et

ex/essoicei Me* 4> r|<«ef porte» mètali»|Ués TKtarrwtqiei (5) C yhnrhe* A O»* 
fnv»on 800 gr^l/ms de (»nnt<»• <9 rcpmse devis des euv*t». aver cuves (4mn>l 

d*hd 100% aver du tuloil) (II) FAnpenti A pemti»e de 10 gallons (dont 9

avec pistolét» O pemtv»el • (3) Récipient* 6 peinture dr 5 gallons (I) Recpient à 

peinture de 2 gallons - (2) Réripienr» à peintu»# de 1 gallon Melange»» A pernWe 
pneumatique Pompe Vik»»g pne»»oatique Pompe 6 an Qpvilbiiis Mélangeur A 

peinture elect/que portatif avec cylindre pneumatique Pompe à colle pnm»not> 

ARO Agigotrur Bmks avec prstolet vc^xjrisaW» Pompe pneumotic^e 
pistolet vaporisateur - Pistolet à pemture électrostatique Nordson E toper et A pein­

ture Support* de convoyeur Ctochef* et ottoche» Table* tourneytes 6 pemture 

Filtres Support* 6 pemture ruante* sur trollies Crochets A peinture monte* sur 
trollies Masque A gaz Wilson laque verni» diluant dégraisse»» teint»»* bou­

che-pore* de couleur bois plastiq»je émail O emttan polyuréthane te*nt»»e 6 éten­

dre colle ETC

COMPRESSEURS:
Compresse»» 6 o» Gardner Denver 5 temps aver mates» Lincoln 50 h p - Com­

presse»» Gardner-Denver 5 temps avec mote»» English 75 h p Compresse»» Hy- 

drované 75 h p Reservoir 6 pression vertxaf Réservoirs d'expansion

COMPACTEUR:
Comporte»» Universal. 2 prnds cubes 10 h.p 2 mote»xs

MATERIEL O’USINE:
Monorail Richard Wilcox, 285 avec commandes elertnques Manor al Hertnque 

225 avec commandes elect*ique» • (2) Convoyé»»* élect*qum portatif». 18” ■ 20" 

Convoyé»»» à rouleaux • C .v r * oms de transport Convoyé»» à courrom elertric^je 

29" n 16* a', over mote»» et réducteur de vitesse - Choriot» Convoyé»» éWctrique 

89” avec mote»» 5 h p et réducteur de vitesse - Boo portatif» Plot» forme - Esco- 

beoux aluminium Dollies en bois - Etagère* métalIiqcm» /cxAsnte* - Fontaine G E 

Tables métalliques roxiiante* . EsccÉtéaux en bon Armoire* met olivaie* et en bon - 

Support» A barils roulants - E x fine leur» • Echelle A plate forme ■ Distributeur de po- 

pm portatif Armoire A outil» ro»4ante en bon Table metorfl«Tue Bar» roulant» 

Chaises et tabourets mesqflques C»/ve de nettoyage Table* métalliques Presse 6 

encocher - Supports métalliques Chceot A cylindres Project#»»» ontideffagyants 

Etagères metoflque* - Echelle en bon Armoire» en boa - Supports de produrtmn 

en oc te* AAarhine A colle Eurorotherm Armoire* à vêtements Support» pour le 

rongèrent des tuyaux Néon* Diable* Pmh de lampe» en octet Tables pliantes 

Armowes en bon R»**ov« d'expédition lampe de debnrrndere Pompes o bo­

ni* f . belle 6 extern«an en bois Horloge pointouee elect*que Cmcinnoti Climoti 

ses» d or - Tuyaux A a» Fil à pérhe Dupositih de commande Echafaudages

ARTICLES DIVERS:
Accoudoirs de fauteuils en bas - Glissières en plastique Neons et diffuse»»» Vol­

ves Lampes à néon exterie»»es Gormssoge de boîtes en carton Pièces de choi 

ses chromées Ccvtan ondulé Etagères métcrf qués Glissières de tiroir* • Piétés 

de meubles en bev» Pop«er Kraft lampe* Hucveventes anhdehog'ontes Crosne 

hmde Verre teinté - Conduite* Huile Rocrords de tuyai/terie - Huile Hyxho D»t- 

ve

CHARIOTS ELEVATEURS A FOURCHES:
Chc»k>* é*évcTtei.«r o fo»» che Hyster Challenger 130 puitscesre I 300 lb CK»ot à 
fo»»che Tow Motor 6 essence 6 cyl . 7,000 lb Chore» A fourche Tow Motor ou 

propone. 4 000 lb A 13?" - Chariot A fcx»che Tcw» Aèotor au praprxne semi-oi/to 

mo*que 3 000 lb • 3 pieds Chonot 0 fo»»'he Tow Moto/ ou propane ? 500 lb 

Chcj-m# élévateur A palettes Her t* Mu* sen 6 000 lb avec rhnr gmjr Oxanot

élévo4*» êMctrqi»» Raywxvid 3.000 lb o»e charge»» Choriot elevates» êlectr■ 

qje Blue Giant 2 500 lb avec chargé» Chaue ne*ge mont able sur fourche» de 

levoge

MATERIEL ROULANT:
45” (Il Rerr>»que o meubles 

# 100 1972

(2) Remarque* A meubles F*uehauf 1973 102'' «
Gmdy 90' ■ 45' - (I) Camion Dodge T/adesmon

TERRAIN ET IMMEUBLE:
Ter*am cfoppronmattvement 194 000 pieds corrés > omprenemt un imme»jÉjle de 

tror» etages ('approximotivemer*t 230.000 pieds carres) Evaluation munxipole (tet 

rom et «mmeuble)- SI. 144 600 Pour de plu» ample* rrrsegerTW’M 'anrnunqié 

avec le b»»eau de f'enrnaté»

MATERIEL ELECTRIQUE:
Ajternrrteur Brush aver mates» Bnggs A Séotton 5 h.p 4 yftnrée* Appnrml de 

choi/Hoge Aitien 240 V Condensate»» Py*onol 60 KVA BaseMoi*# #*e*trique 

Condensât^» GE 50 KVA Raccord de vafves A mo*m» Pompe VAmg Lithe Gxrt 

Apporeih d*é-lniroge ontidefingrar#s Gronde quantité de toblenux de rommorv 

de boîtes d'mternjpte»»» mter*upée»ei saut coffret» Appareil elertnque de traite 

ment o la ehnl«» Horloges elartriques Cmnrrnti Commonde oièo/mtque 

d'horloges pomtesrsé* Rodiote»»» de sol GE Aerate»» élertriry^ rotatif Boues 

de hjtibles Rail» élertrique» Boîtes de ymrtion Grande quantité de fil et /Able 

elertnqje BX 14 3 Fil en ouvre 'X link' Tuyau metc4!ique Anorando Cxsme» BX 

Ventilate»»» u» colonne» lompe» en *ol de cygne Contrôle»» de hree F ir Eye 

Démarre»»» mrmuel» Code» Hrmvner 10 h p Mote»»s ele«tr,que* Interrupfei»» 

cV sûreté antideflogronts A I eprei/ve de lo prunuére Moteur A*mstrong 6 reglo 
1/6 h p Interrupte*» Clr»e type 26 Chevillas de m,%m A lo terre Charges» 

A botte*i» GE 6 V - Brides de ploformer» Ballast* Bâtit de miro-inte*rupte»»s 
Têtes d>rtinrte»»» Tuyaux Salem-»ide Coudes. Tés "IB Npple Condulet» 

Contrôle»» d'humidité Isolate»»» Roulette» - Distonrtes»» Fil A thermostat • Re­

ims Trcmsformote»»-» Ampoules élertriquas Baloss ou carbone Compte»»» 

Brxxhorrs verrou»lloblas Brocha* de *rxrordement Commonde» morche o vont

/mqr he or* «e*e Ampèremètre» et thermomètres Attorhe* Rom set Intercom F «a- 

rutone - Tubes èlert*omg»»ts Fil isole flomenol • Fil futibi* (/wsint rhouffont» 

Trrmtformrrta»»» Bellows Pompe Vikng Démarreuri A mote»»» mnrtiel* GE •

Haut porte»»» avec fiche» lmt*s»nent de terrage en laiton Servit 4/0 - Serpentin» 

de rérhreAfage Grcnde qur»»ti*e de pxe» m èlectr«ji»ts 'onnectei»» rm»oux drajble* 
Co»/vercles de boite» - Col lier» A tuyaux Borne» Broche» mAèilliqs»* Serre-fil* 

Rarrord* I tf "il A" F M T Rarrard» C rcmnMImtim classe N Boite» de sortie 

l B IBM "Y" manchon» ’U" c.anckÀMx T" Fusibles A crxèenux - Aeieniix 

Dispositif» de »etervie Serre boulon* en U • Prisas 4 wrry" Hubbie Boîte» de soc 

tie Crouse Hinrle Co»/verrlet d# boîte» de sortir Chaîne» Connecte»»* submeo.' 

Wet Ccxnsinrt» Isolateur s en pc»< eirune Mini mtern pte»»» Di»(onrtmrs Cm 

ie» en cuivre Conductm»» Attache-fils Douille» en porcelaine Manomètre» 
Douille» RégWotm» Vfwode* FMofonmer* et expliques de Sortw Bouc hr xr» mâles 

et femelles Butoir» Compte»»» Moydon 120 V Brxxhon» verroutllnWe* Inter 

rupteurs VWves Filtres Boulons de uellement Penh » e» Fer» P'0|ertes»» 

Serpentins de /èrhnuffoge Hi»leur Ventilateur» Boite* mètalliqs^» Cime Ran 

déliés Bo'te» de »èrs»itè Poulie» Ecrou» fil A ^xeche Par < ord» /rxdiilet» Sy% 

terne 6 boites de commonde êW t* «y je» com {Jet i ver boite* de dérivation

MATERIEL O’USINE:
(2) Transporte»»» à cosrroa» Mertriqi^» 4? x 53* ervor ryfmtfre hydraulique 48 

F trjgèret métallr|ues C /mvnyei»* A /aulernn Tables mé*nllw»cje» Table» de t*a 

vail en bots Table* (dionte* C offre fart Boum F tagère» en hms Horloges pom 

*e»/ve» Internationril C xtmrteur Réservoir» fréon et génétron Coffres A a»èils 
Miroir d'observation Omriot» A étagère» métalliqcw» Chrviot A vérin hyrhouli 

que

Plu» de (240) lits continentaux mrèela» en mou»*# lit» en Initon (107) lil» //e» 

panneaux tèt# r» p«ed (27) lits tiperjiosès (27R) pnnreni,i de tête et de pied ve 

lour». bon èf rmrette Miwii wit» métallique» Mo te la» de lit* sufmr (usés Sommier» 
et armatures lit» de style prnvinrni français Armnti»es de tables A enfé rfvome 

et noyé* Tables A rafé et tables de com aver dessu» en verre fumé (5) Tat J es A 

rnfé et de rom en te*i et en noyer (55) Tables A rnfé r*rouverte* de velour* (25) 

O vans recoirverts rie velour» ( 140) I nsemble* dx Vil an nrvhm vêlai» » et tt*«u 
"lave »nr»M Chaise* Hide A Bed* Bercemes fautes il» f auteuil» rht «tyles co­

lonial Etc

(19) Tapi» A poil long Irwnçwm de tr#4e et l<»npr»drwe» - (15) Plante» nrtif„ telles 

Flei»» «érhée» Votes en réromvyua ( andner» figt»mxH Srulpti»*»» I arroses 

tw'v p Peints»es A l%ele et «ér^pr^hie* (36) Irange** -le toile de montre «open 

rkies (34) f ntenéiie* rail» proyerte»»» ■ F xtirwtn»»

PAIEMENT: LE SOLDE COMPTANT OU PRR CHEQUE VISE A LA U

(GOLDSMITH & CIE LTÉE
|Commis»airss • Pnteurs • Liquidateurs • Encantours brevetas pour tout le Continent

%

TEL. (614) 382-6161 TELEX 06-826743

DEPOT DE 25% COMPTANT,
LIVRAISON
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